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/Fédéralisme canadien

Le Québec aurait
etiré $1.7 milliard

OTTAWA (PC) — Tout en affir-
mant qu'il est impossible d'en tirer
le bilan de la Confédération, le mi-
nistre des Finances, M. Donald
MacDonald, a ajouté hier une nou-
velle piece au dossier des comptes
économiques et a rendu public
une étude de Statistiques-Canada
qui démontre que, de 1961 à 1974,
le Québeca retiré $1.7 milliard du
fédéralisme canadien.
Ces ‘comptes économiques

provinciaux” établissent que trois

provinces, l'Ontario, l'Alberta et la
Colombie-Britannique, ont été
‘’perdantes’ au cours de ces 13
années puisqu'elles ont davantage
contribué au fédéral qu'elles n'en
ontretiré.

Selon ce document, qui est le
fruit de quatre ans de travail de
Statistiques-Canada, toutes les au-
tres provinces ont reçu davantage
qu'elles n'ont versé, la différence
étant absorbée par les provinces
les plus riches. Le Québec, quant à
lui, aurait bénéficié d’un surplus

de $1.7 milliard, ce qui représente
environ $250 par habitant.

M. MacDonald s'est bien dé-

fendu hier au cours d'une confé-
res de presse de vouloir relan-
 

cer la guerre des chiffres avec le
Québec. Le ministre québécois de
l'Industrie et du Commerce, M.
Rodrigue Tremblay. a lancé la
première salve le 25 mars dernier
en révélant des documents qui
prouvaient que le Québec s'était
fait siphonner $4.3 milliards de
1961 à 1975.

Le fédéral devait répliquer le six
avril lorsque le ministre de l'Indus-
tre et du Commerce, M. Jean

Chrétien, se livrait à des ‘observa-
tions préliminaires” concluant que
le gouvernement du Québec avait
mal interprété certains chiffres
contenus dans ce document.
L'Ontario embarquait dans la
ronde un peu plus tard alors que le
trésorier de cette province. M.

Darcy McKeough, affirmait au
moment de la lecture du budget,
que le Québec avait réalisé un gain
de $6.2 millions au cours de la der-

nière décennie

Avertissement au public

En répliquant à nouveau hier, M.

MacDonald a expliqué qu'il visait à
avertir le public de la nature expé-
rimentale de ces comptes qui font
qu'on ne peut les interpréter,
commel'a fait le Québec, pour tirer

une ligne sur l'apport du système
actuel.

“Il s'agit des mêmeschiffres que
ceux que le Québec a utilisés, de

dire le ministre, mais il est impos-
sible de les interpréter pour ou
‘contre la Confédération, et c'est
pourquoi nous lançons un avertis-

sement au public.”

Le document fédéral contient
d’ailleurs de nombreuxrappels à la
prudence a ce sujet ce qui n'em-
pèche pas M. MacDonald d'y sou-
ligner “'I'importance de maintenir
la Confédération”. Il a ajouté
qu'aucun système de comptes
économiques ne saurait mesurer
adéquatement les avantages éco-
nomiques d'une appartenance à la
Confédération pour illustrer: ‘Les

avantages d'un marché vaste,

d’une monnaie stable, de la capa-
cité de négocier sur un plan inter-
national, dans l'intérêt du Canada,
ou de la capacité de niveler les
fluctuations économiques dans
les différentes régions, ou de la
magniture des ressources aux-
quelles on peut faire appel pour
entreprendre d' importants pro-

jets de développement Ce)
que.’

 

  

PONT PRICE — Les travaux de reconstruction du pont Price viennent de débuter, à Chicoutimi. On en espère la

fin pour la période des Fêtes.

CHICOUTIMI — Le processus de
reconstruction du pont Price a dé-
buté depuis quelques jours, et on
espère que les travaux seront
complétés vers la période des Fêtes.

Les travaux de démolition de la
vieille structure viennent d'être en-
trepris. On compte deux mois pour
compléter le travail. L’érection du

nouveau pontsuivra.

y

Le Vieux p

Le projet doit coûter quelque
$400,000. L'écart de $30,000 qui
existait entre la plus basse soumis-

sion et les estimations du ministère
des Transports a retardé le début
des travaux.

A la démolition proprement dite

de ja vieille structure s'ajoutera la
démolition, ou la relocalisation, de
deux édifices résidentiels. Le minis-
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Ce matin, 10 heures

Une course contre la montre commence:
l’étude parlementaire du projet de loi 1
QUEBEC (PC) — Plus de 200

mémoires ont été reçus par la
commission parlementaire de
l'Education qui étudiera, à
compter de 10h ce matin, le pro-
jet de loi-1, c'est-à-dire la Charte
de la iangue française du minis-
tre Camille Laurin.

Les auditions de la commis-
sion surviennent trois ans après
celles sur le célèbre projet de loi
22, que les libéraux de M. Robert
Bourassa avaient présenté en
1974.

On ignore cependant quand
prendront fin les travaux de la
commission parlementaire.

C'est l'intention du ministre
d'Etat au Développement cultu-

rel, le parrain du bill, Camille

Laurin, de faire adopter la projet
de loi avant que l’Assemblée na-
tionale suspende ses travaux
pour les vacances d'été.
En 1974, la commission qui

étudiait la loi 22 avait entendu 76
des 156 mémoires à lui être pré-
sentés avant qu’elle ne se dé-
clare suffisamment éclairée.

Le projet de loi doit ensuite
être soumis en deuxième lec-
ture, être scruté article par arti-
cle en commission parlemen-
taire, puis être présenté en troi-
sième lecture avant la sanction
finale par le lieutenant-
gouverneur.

Le gouvernement doit agir
très rapidement s'il veut que la

loi puisse s'appliquer en sep-
tembre, à l'occasion de la ren-
trée scolaire au primaire et au

secondaire.

Dynamite

- Si les travaux de la commis-
sion parlementaire devaient se
poursuivre jusqu’au 15 juillet, un
problème d’une autre nature se
poserait.

Des réparations majeures doi-
vent être effectuées au Parle-
ment à compter de cette date, et
l'on doit procéder notamment à
des travaux de dynamitage.

Les députés devront alors se

 
POULETS... RAPIDES — — Un Polish Buff nommé diale des poulets. La compétition se déroulait à Camrose,

Roadrunner et élevé à Leduc, Alberta, a été déclaré le Alberta, en fin de semaine dernière.

grand vainqueur de la désormais célèbre course mon- (Téléphoto PC)

déplacer et les séances de la
commission se tiendraient dans
une autre salle que le tradition-
nel Salon rouge.

Contestation

Le projet de loi du ministre

Laurin a suscité beaucoup de
remous au Québec depuis sa
publication.

Du côté francophone, le sen-
timent le plus général est la sa-
tisfaction et la fierté.

Un sondage mené surle projet
par le Parti québécois,et révélé

par le quotidien Le Devoir, indi-

quait que plus de 65 p.c. des
francophones appuyaientle pro-

jet de legislation.
Le Mouvement national des

Québécois, un groupe nationa-
liste, fort de 150,000 membres, a
carrément approuvé le texte de
loi lors de son congrès de fin de

semaine.
Mais d'autres groupes, no-

tamment dans les milieux an-
glophones et chez les hommes

d'affaires, ne partagent pas le
même enthousiasme à l'endroit
du bill no 1.

Ces milieux croient que la pré-
sentation de cette Charte de la
langue française est ‘inutile’, à
cause des progrès qui auraient
été faits, croient-ils. par cette
langue depuis quelques années.
Une disposition du projet de

loi en particulier crée des re-
mous chez les anglophones.

Il s'agit d'un article qui stipule
que tous les nouveaux arrivants
au Québec, même ceux qui pro-
viennent d'une autre province
canadienne, devront envoyer
leurs enfants à l'école française.
On croit que cette disposition

ne devrait pas s'appliquer aux
Canadiens qui viennent s'établir
au Québec.

M. Laurin a cependantaffirmé

avant le début des travaux de la
commission, qu'il demeurait
‘ouvert d'esprit” pour modifier
la loi, à condition que les repré-
sentations qui lui seront faites
soient bien étayées et fondées
sur des arguments valables.

 

Saint-Félicien

par Guy Bergeron

SAINT-FELICIEN — L'arrivée
de l'usine Donohue à Saint-
Félicien a créé tout un impact

financier dans le secteur puis-
que les transactions immobi-
lières ont été des plus nom-
breuses au cours des dernières
semaines.
En effet, au cours des der-

niers jours, des promoteurs de
Montréal et de Toronto se sont
portés acquéreurs au coût de
plus de $1 million de terrains sur lesquels sera érigé un petit
centre d'achats avec comme

La Donohue crée un

effet d'entraînement

Ia

base le magasin Hudson Bay.
En effet, le magasin Hudson

Bay s'implanterait a Saint-

Félicien au cours des pro-

chains mois.
En outre, on attend toujours

à Saint-Félicien l'annonce par

le notaire Maurice Lamontagne

de la construction d'un centre

commercial où selon nos ren-

seignements, la maison Provi-

gain et le magasin K-Tel au-

raient décidé de s'établir.
L'annonce devrait avoir lieu

le 9 juin, et il s'agirait d'un in-
vestissement de plus de quel-

ques millions de dollars.
 

 

sur l’équipe d’étoiles
Nouvelles en page B 1

ont Price démolir
i”

 
tère négocie présentement la ques-
tion avec les propriétaires.

La reconstruction du pont Price
apportera solution à nombre de
maux de la circulation urbaine de ce

secteur.
Elle facilitera notamment

l'accès des gens du quartier ouest

au centre-ville de Chicoutimi et à

Jonquière.

 

EN BREF

Langue de travail

 

L'Alcan a rendu publique sa poli-
tique linguistique qui précise
que la principale langue de tra-
vail et de communication au

Québec sera le français.

En page À 3

Lobbyistes de

mauvaise foi

Des lobbyistes auraient abusé
de l'ignorance et de la bonne foi
de certains individus désireux
de participer à la tournée de
consultation entreprise par le
ministre responsable de la ré-
forme de l'assurance-auto-
mobile, Mme Lise Payette.

En page À 7

Association des

manufacturiers

Le ministre fédéral, Donald
Macdonald, a mis en garde, Qier,
au congrès annuel de l’Associa-
tion des manufacturiers cana-
diens, les compagnies qui son-
gent à quitter le Québec, signa-

lant que l'aide financière d'Ot-
tawa pourrait être plus difficile à
obtenir.

En page B 5

 
 

SPORTS

Suggestions
L'avocat torontois, Alan Eagle-
son, propose un réaménage-
ment des sections de la Ligue
nationale de hockey, dans le but
de stimuler les bonnes rivalités
d'autrefois.

 

 

En page B 1

Performance
L'artilleur Jackie Brown connaît
sa meilleure soirée depuis son
arrivée avec les Expos en
conduisant ces derniers à une
victoire de 4-2 sur les Braves
d'Atlanta.

En page B 2

SOMMAIRE
    
 

— Annoncesclassées
— Bandes dessinées
— Bourse
— Bridge
— Cinéma
— Décès
— Finance
— Horoscope
— Mots croisés
— Mot mystère
— Patron

— Sports
— Télévision P

O
D
O
O
U
U
U
U
P
W
D
P
O

D
B
U
N
O
N
D
U
O
O
D
O
U
N
N



A 2 — LE QUOTIDIEN, mardi 7 juin 1977
 
 
 

 

745

H

(Un nouveaù Conseil de dix personnes

    
     

 

[B26
RSan Fronasco [

 

 

4 '
*Edmonion

A)

\ Vancouver 8 ,

8 Cols} Reono

Salt Loke City
327

 

—_

 

ain précipitohon

H haute pression

B basse pression

y masse d'air frois

am masse d air choud   

  

    
 

PREVISIONS
 

 

MONTREAL (PC) — Prévisions météoro-

logiques du Québec émises par Environne-
ment Canada pour mardi avec un aperçu pour
mercredi.

Abitibi, Pontiac et Témiscamingue: nua-
geux avec averses. Vents modérés. Maximum,
12 à 14. Aperçu pour mercredi: peude chan-
gement.

Chibougamau, Haute-Mauricie, Lac-
Saint-Jean, Québec et Trois-Rivières: faible
pluie ou bruine passagère. Vents modérés.
Maximum, 12 à 15. Aperçu pour mercredi: peu
de changement.

Montréal, Outaouais, Laurentides et Can-
tons de l'Est: faibles averses. Vents modérés.

Maximum, près de 15. Aperçu pour mercredi:
peu de changement.

Baie-Comeau, Sept-lles, Rimouski et
Gaspésie: pluie ou bruine passagère. Vents
modérés par endroits. Maximum, 12. Aperçu
pour mercredi: peu de changement.

Aransport en commun

 
   
 

DANSLE MONDE
 

 

TORONTO (PC) — Voici les températures

enregistrées lundi dans quelquesvilles du Ca-
nada:

Min. Max.

Vancouver, nuageux 13 25
Victoria, nuageux 11 23
Yellowknife, clair 12 21
Edmonton, nuageux 6 26
Calgary, nuageux 9 28
Regina, clair 9 30
Winnipeg, nuageux 8 25
Toronto, nuageux 13 17

Ottawa, nuageux 8 19
Montréal, pluie 8 19
Québec, pluie 9 13
Fredericton, bruine 9 12
Charlottetown, couvert 9 16
Halifax, bruine 6 10
Saint-Jean, T.-N., brouillard 5 7

TORONTO (PC) — Voici les températures
enregistrées lundi dans quelques villes des
Etats-Unis:

Min. Max.

Detroit 14 17
Boston 12 20
New York 16 19
Washington 19 25
Miami : 23 29
Orlando 22 33
Nouv.-Orléans 23 35
Kansas City 22 26
Denver 16 27
Los Angeles 17 25
San Francisco 13 20 

 

plus un maire suggéré a Chicoutimi
par Laval Gagnon

CHICOUTIMI — L'administration municipale de

Chicoutimi proposera à la population et au gouver-
nement une répartition de dix quartiers et un conseil
composé d'autant de personnes (plus un maire) pour
l'élection générale qui setiendraen novembre dans la
métropole saguenéenne.

En faisant connaître la décision majoritaire’ du
conseil municipal, le maire Henri Girard a indiqué
qu'il aurait préféré, quantà lui, une répartition de six

conseillers plus un maire, mais qu'il se ralliait au

choix des autres conseillers.
La répartition des quartiers et conseillers sera

celle-ci: cinq pourl’ancienneville de Chicoutimi, trois
pour le secteur de Chicoutimi-Nord, un pour l’an-

cienne municipalité de Rivière-du-Moulin, et un pour

la paroisse.

Séances

Commele stipule le projet de loi numéro sept qui

amendera éventuellementla loi 98, des séances d'in-

formation et de consultation se tiendront la semaine

prochaine sur cette question:

— le lundi, 13 juin, pour les secteurs de Chicou-

timi et Chicoutimi-Nord: à 19 heures à l'école

Charles-Gravel et à 21 heures à l’école Lafontaine:

— le mardi 14 juin pour les secteurs de Rivière-

du-Moulin et la paroisse: à 19 heures au sous-sol de

l'église Saint-Isidore, et à 21 heures à l'école Saint-

Loisirs

Par ailleurs, le Service des loisirs de la ville de
Chicoutimi a rendu public hier. à l'assemblée du
conseil, son rapport annuel.

Dans sa présentation, le directeur du service, M.
Robert Bouchard, note que la première annéede fu-

sion ‘un personnellimité et des préoccupations inhé-
rentes à ce regroupement, ne nous ont pas permis
d'être toujours disponibles pour les organismeset les
citoyens en général. C'est donc dire que dansla per-
spective de cette prochaine année, nous devonsaller
vers le citoyen et les organismes même avec desres-  

Jean-Baptiste. sources restreintes.”

 

 

déplorable a La Baie
LA BAIE — Le problème dutrarisport en commun

et de la compagnie Transport régional est revenu
encore unefois sur latable du conseil municipal de La

Baie, hier soir. Cette fois, les conseillers ont pu
prendre connaissance d'unelettre émanantde la sec-
tion transport en commun du ministère des Trans-

ports, dans laquelle le ministère dit être au courant

des difficultés que connaissent les municipalités de la
région par suite du mauvais fonctionnement de la
compagnie Transport régional.

Le représentant du ministère affirme que la vé-
tusté des véhicules est la principale raison de cet état
de chose. Egalement, il souligne que les villes de

Jonquière et de Chicoutimi sont dans la même situa-
tion que La Baie, c'est-à-dire qu’elles sont aussi mal

desservies.

Toutefois, le ministère ne donne pas son accord

au désir de La Baie de donner à sa compagnie locale,
Autobus Gagnon,la responsabilité du transport entre
Ville de La Baie et Chicoutimi, et de se retirer du

comité intermunicipal du transport en commun. Chif-
fres à l'appui et tenant compte du coût du permis
d'opérer, le représentant du ministère des Transports
émet de sérieux doutes quantà la rentabilité possible
de ce service. Il suggère donc que La Baie continue de
participer au déficit de Transport régional, puisque

c'est à l'heure actuelle le seul service qu'elle peut
obtenir. Ceci, ajoute-ton, à la veille d'une nouvelle loi
qui régira le transport en commun. On recommande
donc le maintien du statut quô, dans la crainte,

semble-t-il, qu'une modification à la situation aille à
l'encontre du sens de la loi promise pour bientôt par

le gouvernement.  
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A Saint-Félicien

Alma regrette de
le nouveau projet de l'Alcan
ALMA — Les autorités

municipales d'Alma se
réjouissent de voir qu'un
investissement comme
celui que l'Alcan a an-
noncé à La Baie se pro-
duise dans la région,
mais continuent de re-
gretter que ce projet ne
se soit pas réalisé à
Alma, comme il en avait
été question. Prenant
comme argument que
l'énergie produite à la
centrale d’Alma devrait
servir à produire du mé-
tal à Alma même, le
conseiller Gérard Tur-
cotte souhaite qu'on
fasse des représenta-
tions auprès des autori-
tés de la compagnie.

Le maire Gabriel For-
tin devait aussitôt préci-
ser à M. Turcotte qu'une
rencontre est effective-
ment prévue pour les
environs du 15 juin avec
M. Roger Phillippe d’Al-
can, les ministres Léo-
nard et Bédard du Qué-
bec, et le député du
comté. Cette rencontre

aurait pour but d'inciter
Alcan à garantir à Alma
au moins le niveau
d'emplois qui existait
avant la fermeture de la
salle de cuves 405. Cette
demande avait été por-
tée à l'attention du gou-
vernement du Québec
avant la révision des
taux de production
d’énergie imposés à la
compagnie. Cette ques-
tion est maintenent ré-
glée, mais on veut insis-
ter pour qu'Alcan main-
tienne ses activités a
Alma.

Policiers

Le conseiller Turcotte
a fustigé hier le syndicat
des policiers, qui l'avait
accusé d'incompétence
pendant la négociation,
lui et les autres membres
du comité patronal. Se-
lon M. Turcotte, l'offre
finale dela ville était très
généreuse, et représen-
tait 17.69 pour cent
d'augmentation pour 12
mois.

Le maire veut expliquer le
pourquoi de certains retards

par Jacques Girard

SAINT-FELICIEN — La
mise au point du maire La-
val Boily au sujet du travail
du conseil, mise au point
qui a servi de préambule à
la séance régulière du
conseil municipal de
Saint-Félicien, hier soir, a
été le point marquant de
cette assemblée avec
l'émission de 73 permis de
construction et le début
des travaux d'aqueduc et
d'égouts dans le quartier
Hébert.

En effet, le maire Laval

Boily a tenu à préciser que
les membres du conseil se

sont rendus à Québg£,, la
semaine dernière, afin que
les décisions prises loca-
lement soient conformes

aux nouvelles politiques
municipales que l'Etat est
en train de mettre actuel-
lement sur pied.

Le conseil municipal de
Saint-Félicien, toujours se-
lon M. Boily, essaie d'éviter
les erreurs, les faux-pas du-
rant cette période de transi-
tion en pourchassant d'ex-
plications et de questions
les autorités gouvernemen-

tales.

Par contre, le conseil, par

la bouche de son premier
magistrat. ne veut pas se

disculper, mais expliquer le
pourquoi des retards qui
existent dans la réalisation
de plusieurs dossiers en
cours.

Les édiles municipaux
sont cependant conscients
de la lenteur des divers tra-
vaux malgré un labeur tou-
jours fourni de leur part.

Au cours de cette même
réunion, le conseiller Guy

Claveau a signalé que pen-
dant le mois de mai, 75
permis de construction ont
été acceptés totalisant un
montant de $690,000. Pré-
cisons que 14 permis tou-
chent le développement
unifamilial pour~ une

somme de $481,000, tandis
que 39 demandes permet-
tront à des citoyens de ré-
nover et de réparer leur ha-
bitation. De plus, 2 permis
de construction de 5 loge-
ments ont été accordés et
10 autres font présente-
ment l'objet d'une étude
plus approfondie.
En outre, le conseil était

heureux d'annoncer que
les travaux d'aqueduc et
d'égouts dans le quartier
Hébert s'effectueront sous
peu et cela pour un mon-
tant de $140,000. Notons
que plusieurs citoyens de

ce quartier craignaient que
ces travaux soient remis à
l'an prochain.

La clientèle scolaire diminuera
de 7.3 p.c. en septembre prochain

par Denise Pelletier

CHICOUTIMI — En
Septembre 1977, il y aura

une diminution de 7.3
pour cent de la clientèle
des commissions scolai-
res du Saguenay-Lac-
St-Jean, qui accueille-
ront 5,196 étudiants de
moins qu'en 1976. C'est
ce qui ressort d'une
compilation que vient
tout juste de publier
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l'Association des com-
missions scolaires de la
région.

Cette diminution sera
plus sensible dans les
commissions scolaires
de la régionale du terri-
toire Saguenay, qui
connaîtront une diminu-
tion de 7.9 pour cent soit
1,907 élèves en moins. À
la CSR Louis-Hémon, la
diminution est de 7.2
pourcent (1,099 élèves),
à la CSR Lac-St-Jean,
elle sera de 7 pour cent
(1,129 élèves). C'est le
territoire Lapointe qui
connaîtra la plus faible
diminution de ses effec-
tifs, à la fois en propor-
tion, 5.7 pour cent et en
nombre absolu (1,061)
d'élèves en moins.

Pour les quatre terri-
toires, on comptera, au
niveau secondaire, 6.6
pour cent soit 2,385 étu-
diants de moins, et au
niveau élémentaire, 8
pour cent soit 2,811 étu-
diants de moins.

En 1970-71, les
commissions scolaires

du Saguenay-Lac-St-
Jean comptaient un total
de 92,510 étudiants, soit
54,311 au niveau élé-
mentaire et 38,199 au ni-
veau Secondaire. En

septembre 1977, soit en
l'espace de sept ans, le
nombre aura baissé à
65,742 soit une diminu-
tiontotale de 26,768 élè-
ves, égale à 28.9 pour
cent.

En septembre 1984,
c'est-a-dire dans sept
ans, on prévoit une
clientèle au secondaire
de 18,100 .étudiants.

Donc deseptembre 1970
à septembre 1984, en
l'espace de 14 ans, le
nombre d'élèves au se-
condaire aura subi une
diminution égale à 52.6
pour cent.

De septembre 1970 à
septembre 1979, date
prévue pour la fin de la
diminution du nombre
d'étudiants, cette fois au
niveau élémentaire, il y
aura eu une perte de
29,801 élèves, soit une
diminution de 54.8 pour
cent en neuf ans.

Cocaïne valant
$900,000
NEW YORK (Reuter) —

Un citoyen canadien a été

appréhendé lundi à l'aéro-
port Kennedy de la métro-
pole américaine, alors qu'il
tentait de franchir la
douane avec une quantité
de cocaïne représentant
une valeur totale de

$900,000.
La drogue a été trouvée

dans dix sachets de plasti-
que dissimulés dans les

bagages de Roger David,
un Montréalais âgé de 33
ans.
Dans l'impossibilité de

fournir un cautionnement
de $75,000, David a été
conduit aux cellules, en at-
tendant sa comparution en
Cour fédérale.

ne pas recevoir

L'arbitre patronal sera
de toute façon nommé
d'ici le 13 juin, pour que
débute au plus tôt la
procédure d'arbitrage,
stade auquel les parties
ont dû se résigner à se
rendre. On se rappellera
que les problèmes gra-
ves survenus au service
de la police d'Alma il y a
quelques années avaient
justement surgi après
qu'une sentence arbi-
trale un peu confuse ait
tenu lieu de convention
entre la ville et le syndi-
cat de ses policiers.

Divers

Le conseil fera une
étude approfondie de
son règlement d'urba-
nisme, au chapitre des
postes d'essence. Une
demande d'un gros dis-
tributeur qui projette

d'établir des dépan-
neurs dans ses gaz-bar a
ainsi été reportée. Le
dossier a donné lieu à
une discussion animée.
La Société Radio-

Canada projetterait
d'installer un répétiteur
pour sa station de télévi-
sion de langue anglaise
à Alma. Ses ingénieurs
cherchentle site idéal et
l'approbation du service
d'urbanisme.

Les besoins en loge-
ments publics sont
beaucoup plus nom-
breux que les places
disponibles. A l'Office
municipal d'habitation,
on espère que Québec
fera vite pour permettre
d'entreprendre les tra-
vaux de construction
des 65 logements déjà
acceptés.

 

(Le corps du”

 

noyé retrouvé
par Gilles Paradis

BOILEAU — Le corps de M. Laurent Brouard, de

Québec, noyé depuis jeudi dans les eaux du lac

Huard, non loin de Boileau, a été repêché, hier

‘après-midi, après quatre jours de recherches des
tscaphandriers de Gravel & Fils de Chicoutimi.

C'est un villégiateur, ayant aperçu le corps de la

victime, accroché dans des branchages, qui a permis

aux chercheurs de mettre fin aux recherches inten-

ses.
Le corps de la-victime a été transporté à la mor-

gue de Gravel & Fils, pour fin d'autopsie.
M. Laurent Brouard a été porté disparu jeudi

après-midi, quand la chaloupe dans laquelle il avait
pris place a été trouvée à la dérive.

Au premier abord, l'homme serait tombé à l'eau
en tentant de réparer l’hélice du moteur.

En effet, le moteur de la chaloupe était relevé, et

l’hélice était déposée sur la banquette, ce qui laisse
croire, au départ, que le passager de la chaloupeétait
à réparer le moteur quand il serait tombé à l'eau.
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La langue de travail et de communitation
de l’Alcan au Québec sera le français

JONQUIERE — La principale langue
de travail et de communication de la

ARGENT RETROUVE— L'argent du vol à main armée,qui s’est

produit hier midi, à la BCN, 8, Racine ouest, Chicoutimi, a été
retrouvé surun individu de 46 ans, après son arrestation. Sur la
vignette, le sergent Antoine Dallaire, de la sûreté municipale;

compagnie Alcan sera le français, au
Québec,et l'anglais dans les autres pro-
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vinces. Les deux langues seront de mise à

son siège social.

 
l'agent Denis Gagné, de la SQ, qui a opérél'arrestation, lors de
l'Opération 100; les détectives Camil Bouchard etMarcel Ca-
ron. La scène a été prise au momentoù les policiers comptaient

l’argent retrouvé sur l'individu.

Armé d'un revolver-jouet,
un voleur s'enfuit en taxi

par Gilles Paradis

CHICOUTIMI — Un voleur solitaire,
non masqué, a perpétré un vol à main ar-

mée à la Banque Canadienne Nationale,
située à 8, Racine ouest, Chicoutimi. hier,
mais il a été capturé moins d'une heure
plustard à la barrière de Laterrière, lors de
l'opération 100, par les policiers Georges

Talbot et Denis Gagné de la Sûreté du
Québec.

L'homme, dontla police a voulu taire

l'identité, est âgé de 46 ans et originaire de
de La Baie. Il doit comparaître ce matin, au
Palais de justice deChicoutimi. Au mo-
ment de l'arrestation, il avait sur lui une

sommede $1,649.

L'individu s'est présenté à la caissière

de la BCN en demandant l'argent de la
caisse, arborant un revolver. |! s'est avéré

par la suite que c'était un revolver-jouet.
Après avoir pris possession de l'ar-

gent quela caissière lui a remis, l'homme
est parti à pied, sur la rue Racine et s'est
rendu à la station Taxis Unis où il a de-
mandé a étre reconduit au rond-point du
boulevard Talbot. De la banque a la sta-
tion de taxis il était suivi de loin par le
gérantdela BCN qui l'avait pris en filature.

Le jeune chauffeur des Taxis Unis a
révélé, hier, que l'homme, sans être ner-
veux, a parlé de la police une partie du

parcours, mais rendu au rond-point, de-
vant le barrage despoliciers, il aeu peuret
a insisté pour être reconduit au motel
Mont-Valin où les policiers n'ont pas été
longs à le retracer, par la suite.

Le chauffeur de taxi, qui n'était pas au
courant qu'un vol à main armée venait
d'être commis, a révélé avoir eu des dou-

Procès de Jacques Massé

Trois heures pour choisir les jurés
par Guy Bergeron

ROBERVAL — |! n'aurafallu que trois
heures, hier matin, pour choisir les douze
jurés au procès de Jacques Massé, un in-
dividu âgé de 35 ans, accusé du meurtre
de M. Gérard Laurendeau, le 7 novembre
dernier, de complicité avec Denis Trem-
blay. Toutefois, seul Massé subit son pro-

cès aux assises présidées parle juge Yvan
Migneault de la Cour supérieure.

Hier matin, le juge Migneault a pris
une nouvelle formule pour le choix des
jurés en ce sens que c'est lui-même qui

interroge le candidat juré. Cette formule
veut démontrer par là-que le candidat juré
est jugé impartial et quesi la défense veut
le récuserelle doit en donnerles raisons
puisque la seule cause pour laquelle un
juré peut être repoussé est sa partialité.

Toutefois, plusieurs ont été récusés
péremptoirement puisque la défense, re-

tes sur son passager, quand il a vu passer
quatre ou Cinq voitures de policiers, pen-
dant que son passager ne-cessait de

parler des policiers. En aucun temps,il n’a
été importuné mais il a remarqué qu'il
semblait avoir dans ses poches un rou-
leau d'argent qu'il a jugé exagéré.

Sans dossier judiciaire

Il apparaissait, hier, que le voleur est

un homme au dossier blanc comme neige.

Selon les premiers éléments que nous
avons pu retenir, il aurait, en maintes oc-
casions, fait des stages dans une institu-
tion psychiatrique.

Les patrouilleurs de la Sûreté du
Québec n'ont eu aucun mal à effectuer
son arrestation et c'est l'enquêteur Camil
Bouchard, de la Sûreté municipale de
Chicoutimi qui enquête sur ce vol.

présentée par Me Mario Bilodeau de Qué-
bec, avait droit à vingt récusations.

Quant à Me Denis Dionne, procureur
de la Couronne dans cette cause avec Me
Bernard Laprade, il s'est servi de plu-
sieurs mises à l'écart.

C'est un jury de huit hommeset de
quatre femmes qui sera appelé à juger

Jacques Massé qui est apparu hier, dans
la boîte aux accusés, habillé d'un panta-

lon blanc et d'un veston pâle.

L'ancien trésorier de

Dolbeau sur la sellette
ROBERVAL — Le juge Louis-René

Lagacé a continué, hier, à entendre le
procès de l'ancien greffier de la ville de
Doibeau, M. Louis-Philippe Moreau, qui
est accusé d'avoir, entre les années 1971
et 1973, volé un montant de quelque
$14,093 dans les coffres de la municipa-

lité.
Le procès de M. Moreau en est à sa

deuxième journée d'audience, etil est fort
probable qu'il se continue toute la se-
maine. Le témoin Marcel Boissonneault,

ancien trésorier de la ville de Dolbeau, a
été sur la sellette toute la journée, étant
contre-interrogé par M. Roger Pothier, de

Québec, qui représente M. Moreau.
Par ailleurs, Me Claude Gagnon,

procureur-chef de la Couronne compte
terminer sa preuve au cours de la journée
d'aujourd'hui.

Huit jours de prison

Par ailleurs, un jeune homme de Ro-
berval qui avait pénétré par effraction
dansle centre commercial du centre-ville
et dans la boutique Handy Andy a écopé,
hier, de huit jours de prison.

Le jeune hommequia 19 ans, et qui a
un emploi permanent purgera sa peine de

prison au cours des fins de semaine.
Enfin, un autre individu de Roberval,

qui a volé une horloge d'unevaleur de $40
au club de motoneige Passe-partout en
octobre 1976 a écopé également de huit
jours de prison et a été soumis à une or-

donnance de probation de six mois.
Me Rosaire Larouche avait signalé

que le prévenu avait un dossier judiciaire.
Les deux prévenus étaient représen-

tés par Me Claude Savard, del'Aide juridi-
que.

Québec projetterait de
prolonger le boul. Talbot

CHICOUTIMI — La Société Radio-
Canada, à Chicoutimi, disait avoir appris,
hier, que le gouvernement du Québec
nourrirait un projet de prolongement du
boulevard Talbot à quatre voies, du côté
de la Vieille Capitale.

Selon la station, le gouvernement
s'apprêterait à investir une sommede $4.6
millions. Cette sommeservirait à amorcer
les travaux de réalisation de l'autoroute à
quatre voies, entre le pied de la côte de
Notre-Dame-des-Laurentides et le cam-
ping Stoneham.

ll appert que les études écologiques

qu'on avait amorcées dans ce secteur
sont toujours en cours. Le Quotidien avait
appris, il y a environ un mois, que celles-ci
ne pourraient vraisemblablement pas être
terminées avant le mois de décembre.

La réalisation de cette section du bou-
levard Talbot, jusqu'à la barrière de Sto-
neham, avait été prévue pour le début de
l'été 1976. L'opposition manifestée par la
vile de Charlesbourg, essentiellement
pour desraisonsrelatives à la protection
de l'environnement, avait empêché de
rencontrer cet horaire.

Ce sont là les grandes lignes de la

politique linguistique qu'Alcan entend
mettre de l'avant. Celle-ci intégrera d'ail-
leurs ces principes au mémoire qu'elle en-
tend présenter à la commission parle-
mentaire chargée des audiences de la loi
numéro |.

Le pragmatisme soustend, à toute fin

utile, la politique linguistique de la
compagnie, qui affirme désirer que cette
politique ‘’réflète, d'une part, les réalités
de ses propres impératifs d'affaires et,

d'autre part, le fait que le français a été
déclaré langueofficielle du Québec, alors
que l’anglais est la principale langue en
usage ailleurs au Canada".

Dansle texte qu'elle publie cette se-
maine sur le sujet, dans son journal “Le
Lingot”, Alcan indique qu'elle possède
des installations dans cinq provinces ca-
nadiennes. Elle entend, dit-elle. y fonc-
tionner le plus efficacement possible, tout
en reconnaissant les besoins et aspira-
tions légitimes de tous ses employés.

Elle ajoute vouloir ‘se comporter en

bonnecitoyenne danslesvilles et provin-

ces où elle est installée’.

Commela langue de travail en usage

dansles diverses installations de SECAL
est celle qui prévaut là où elles sont im-
plantées, la compagnie dit s'attendre à ce
que tousles employés qui travaillent dans
une localité donnée possédent, ou ac-
quièrent avec son aide, un niveau fonc-
tionnel de connaissance de cette langue”.

Si elle indique que l'embauche, les
promotions et les mutations de personnel
continueront de reposer sur la compé-

tence générale des candidats, Alcan pré-

cise que, pour certains postes,l'aptitude à
communiquer dans les deux langues sera
de plus en plus considérée commeun fac-
teur important de compétence.

Par ailleurs, ajoute-t-elle, lorsqu'une
promotion ou une mutation requerrera,

de la part d'un employé, la connaissance
d'une deuxième langue, fa compagnie ai-
dera cet employé à acquérir le niveau de
connaissance de cette langue qu'exige

son nouveau poste.

À cet égard, elle indique son intention
d'offrir également son assistance à la fa-
mille de l'employé, de manière à faciliter

son intégration au milieu.

Ceux qui n'arriveront pas à acquérir

une connaissance suffisante de la langue
seconde seront affectés, dans toute la
mesure du possible, à des postes où cette
langue n'est pas nécessaire, affirme la
compagnie.

La SECAL précise cependant que
“l'ignorance de la langue seconde pour-

rait influer sur la carrière de certains em-
ployés”.

La compagnie laisse savoir, dans Le
Lingot, qu'elle a déjà élaboré et approuvé
cette politique linguistique depuis un cer-
tain temps. Les longs délais qui ont pré-
cédé la réglementation définitive de la loi
22, et les ‘incertitudes qui ont ensuite
plané sur toute cette question, immédia-
tement après l'élection du nouveau gou-
vernement provincial”, en ont empêché
une publication plus prompte.

Le procès a débuté au cours de
I'apres-midi par les recommandations du
juge aux jurés et par le témoignage de
l'agent Clément Sauvé, un technicien du
Service d'identité judiciaire de la Sûreté
du Québec qui a présenté une quaran-
taine de photos, de mème qu'un plan de la
ville de Mistassini et de la maison de M.
Gérard Laurendeau.

Le juge Migneault a été très explicite
dans ses recommandations au juré
concernant la lecture des jounaux et
l'écoute des bulletins de nouvelles tant à
la radio qu'à la télévision.

Un peu avant ces recommandations,
Me Mario Bilodeau avait en sa possession
le journal Progres-Dimanche et il ne sem-
blait pas tellement content de l'article qui
a paru dans l'édition de dimanche
concernant l'annonce de ce procès.

D'ailleurs, plusieurs jurés ont précisé
qu'ils avaient pris connaissance de la
cause dans l'article en question.

Le juge Migneault a demandé au jury
de s'abstenir de lire les journaux et
d'écouter les bulletins de nouvelles du-
rant cette période en plus des recomman-
dations habituelles, soit de ne pas parler
de la cause avec qui que cesoit.

[| semble bien que dès demain, Me
Denis Dionne pourra terminer sa première
preuve technique,soit l’audition d’un au-
tre technicien du Service d'identité judi-
ciaire, sans doute le témoignage du Dr
Richard Routhier. médecin légiste de
Québec.

Donc, possiblement mercredi, le pro-

cureur du ministère public pourra
commencer à entendre des témoins sur
ce qu'il tentera de prouver au cours de ce
procès.

D'ailleurs, dans son exposé devant
les douze jurés, Me Dionne a signalé qu'il
tentera de prouver que M. Gérard Lauren-
deau a été tué de cing balles de calibre .22
dans la région de la tête et du cou; il ten-
tera de prouver quela victime ne pouvait
pas setirer les balles, et que l'accusé était
présent aux abords de la demeure de M.
Laurendeau au moment où la mort a eu
lieu.

Le procès se continue aujourd'hui.

’
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des machines prévu

se remettre à tourner dès jeudi matin à l'usine
Price d'Alma, alors que c'était le grand silence

sur les lieux depuis le 16 mars. Hier, les préposés

branle-bas de reprise, car il faut donner suite

aux décisions des membres. Le moral est bon.
déclare le président, mais nous ne pouvonspré-
sumer du climat qui va régner dans l'usine.”

vail constant. C'est ainsi que depuis son entrée
en fonction, en novembre 1976, la direction ac-
tuelle du syndicat a tenu pas moins de 17 as-
semblées générales. Après les formalités qui
restent à régler, dontla signature du contrat dés
aujourd'hui à Kénogami, il y aura un peu de

relâche.

Cependant, les membres du syndicat

d'Alma auront droit à une autre paye de grève,
qui sera distribuée samedi. En tout, on aura
versé aux travailleurs 11 (onze) payes du fonds
de défense de la CSN. Les membres sont restés
cependant relativement modestes, puisqu'ils
n'ont puisé dans
qu'une faible proportion de ce que le syndicat

tre cing et huit milles dollars par semaine, sur
une possibilité théorique de $56,000.

comme une calamité tombée du ciel sont main-
tenant rassurés, et la roue de l'économie va se
remettre à donner l'impression de mieux tour-
ner.
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Price: le départ

pour jeudi matin
par Serge Cloutier

ALMA — Les machines vont probablement

à l'entretien, mécanique et électrique, s'affai-
raient à remettre l'équipement en ordre. Au-
jourd'hui, on commencera à préparer les sa-
vants mélanges de pâte, qui finissent par donner
le papier journal. Le conflit est terminé.

Evidemment, au local du syndicat, c'est le

Maintenant relâche

Pour le syndicat, le conflit a généré du tra-

leur capacité d'emprunt

leur avait garanti.

A la caisse d'économie, on a ainsi prêté en-

À Aima, ceux qui avaient considéré le conflit  
”
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pis ç'a bon coeur?

LE COEUR DU QUEBEC TE L'CACHE PAS
 

LE COEUR
DU QUEBEC

M2 annonce l'amitié et témor-
gne d'une force commune

MA qu'il fait bon sentir. Aucun
88 signe n'exprime mieux la
K# noblesse d'âme et la géné-

#8 rosité foncière qui fait le
MA fond de notre caractère na-

tional. À vous de l’adopter

et de lui donner une place
de choix près de votre
coeur québécois.

Disponible en broche (munie d'un fermoir à sécurité) et on pendentif
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Une population est privée de services essentiels
La situation est certainement de-

venue intenable et dramatique, quand
un maire, au nom de ses 2,000 conci-
toyens, affirme que les vaches sont
mieux traitées que les humains!

C'est ce qui se passe a Notre-
Dame-de-la-Doré, soutient M. Alidor
Murray. Ce dernier sait de quoi il parle,
puisque le maire Murray est aussi culti-
vateur. Le maire et d'autres citoyens de
ta Doré protestent actuellement à
haute voix, parce que leur expérience
démontre qu'il est plus facile de faire
déplacer un vétérinaire pour un cheval
ou un cochon malade ou blessé, que
d'avoir un médecin au chevet d’une
personne souffrante.

Evidemment, le cas de Notre-
Dame-de-la-Doré n'est malheureuse-
ment pas unique au Saguenay-Lac-
Saint-Jean et dans d'autres régions
nordiques, situées à des distances res-
pectables des grands centres comme
Montréal et Québec. Mais l’abseñce de
services de santé indispensables dans
cette municipalité de 2,000 âmesillus-
ire, une fois de plus, l'insuffisance de
professionnels et peut-être davantage,
ieur mauvaise répartition à la grandeur
de la province.

Cette pénurie grave de profes-

sionnels de la santé dans les secteurs
isolés et à l'extérieur du milieu urbain,
particulièrement, devrait également
inciter le gouvernementprovincial à in-
tervenir d'urgence pour que les gens
de la campagne puissent avoir accès à
des services de santé comparables à
ceux prévalant aux citadins.

Il faut probablement offrir des
avantages matériels supérieurs pour
inciter plus de détenteurs de doctorats
en médecine à s'établir dans les zones
rurales, lesquelles paraissent moins at-
trayantes que les villes, à plusieurs
points de vue. C'est également le
temps, sans doute, de rendre la profes-
sion médicale accessible à un plus
grand nombre de Québécois, en pre-
nant les dispositions voulues pour ai-
der toutes les personnes qui en ontle
désir et les aptitudes, à recevoir une
formation universitaire.

Des mesures semblables devraient
aussi être adoptées afin d'augmenterle
nombre de dentistes au Québec. Carla
province est tellement à court de pro-
fessionnels des soins dentaires, que
ces derniers, dans la région notam-
ment, ont maintenantla latitude de re-
fuser d’alionger leur liste de clients. En
fait, des dentistes de la région sont à ce

point débordésparle travail ou détien-
nent un statut d'indépendancesi déve-
loppé qu'ils tiennent depuis longtemps
des propos dans le genre de ceux-ci,
par la voix de leurs secrétaires: ‘Nous
ne pouvons pas vous accueillir avant la
fin de 1979 ou au début de 1980...”

Heureusement qu’on ne meurt pas
d’un mal de dent! Mais cela n'arrange
pas le sort des citoyens de La Doré,
privés de bons soins d'un médecin et à
la merci du cahier du rendez-vous des
dentistes exploitant un cabinet dans
l’une desvilles les plus proches.

La petite communauté, voisine de
Saint-Félicien ne peut plus réaliser de
développement domiciliaire convena-
ble, parce que le gouvernement pro-
vincial n’a pas encore délivré les ap-
probations requises pour la réalisation
du projet de reconstruction totale des
réseaux d’aqueduc et d'égouts. Ces
travaux coûteront $1,8 million et les
contribuables locaux sont disposés à
fournir une quote-part appréciable
pour payer cette rénovation qui s'im-
pose.

Québec devrait cesser de faire la
sourde oreille à cette autre réclamation
vitale pourla survie et l'essor de la mu-
nicipalité de La Doré. Voilà, en outre,

une autre occasion de choix pour le
gouvernement provincial, de mettre en
route, à partir de cette agglomération,
le programmetant attendu d'épuration
des eaux des cours d’eau se déversant
dans le lac Saint-Jean, ce grand dépo-
toir naturel qui n’en a pas encore I'ap-
parence. Le projet de $1,8 million à La
Doré comprend, en effet, l’aménage-
ment d'une usine de traitement som-
maire des eaux vannes.

On pourrait encore parler longue-
mentde la nécessité de construire une
dizaine de logements additionnels de
type HLM à Notre-Dame-de-la-Doré.
Cette population n’est pas plus exi-
geante qu’une autre. Elle revendique
tout simplement des services essen-
tiels dont on l'a privée depuis trop
longtemps déjà!

Gabriel BERBERI
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Le conflit latent

des Postes

ity a quelques jours, des négocia-
svns amorcées entre le ministère
ous Postes et le Syndicat des pos-
"ets du Canada, pour le renouvel-
went de la convention collective
4: fin d'année, tombaient en panne,
« peir:3 après une heure, à cause
+ ure mésentente sur une question

‘1e aistribution de pamphlets.

Jette binnerie administrative tend
à yrouver éloquemment que rien ne

«à plus aux Postes canadiennesqui,
we tieilleures au monde qu'elles
=talent il y a 10 ans, risquent de dé-
cænérer rapidement en un sous-
vroduit des services publics fédé-

ux

Depuis la gréve de 42 jours de dé-
«ambre 1975, les parties ne sem-
Llent plus accorder de poids à l’en-
‘ente collective qui en était issue.
Près de 5,000 griefs auraient été po-
séês, depuis lors, et l'on pressent que
les négociations se dérouleront
Jans un climat trouble qui n'aurait
rien à envier à ce qui s'est produit
depuis au moins les trois dernières
années.

Pour compléter le tableau, le sys-
tème perdrait annuellement entre
360 et 5100 millions en chiffres d'af-
faires au profit de compagnies pri-
vées de distribution de courrier.
Même certains ministères fédéraux
emploieraient le service privé au lieu
#4 utiliser V'incertain service officiel.

Cette désolante situation a pris
naissance, il y a au moins une dé-
cennie, alors que le gouvernement

+ dû commencer d'apporter à ses
services postaux de constants
changements technologiques pour

demeurer dansla foulée du progrès.
Ce vaste programme de modernisa-
tion, qui n'a aucune mesure
«ommune avec des expériences de
modernisation dansl’entreprise pri-
vée, a provoqué de nombreux et
coûteux arrêts de travail préjudicia-
bles, non seulement à la vie écono-
mique en général, mais plus spécifi-
quement à nombre d'industries qui
an ontunindispensable besoin pour
tonctionner normalement.

Bref. tout le monde était d'accord

scur accepter le fait que des chan-

gements devaient inéluctablement

survenir, que le gouvernementde-
vait en payer le coût tant physique

qu'humain, mais qu'il gardait en
contrepartie son droit de gérance,
selon certaines conditions précises.

Selon certains, il se pourrait que

l'Etat n'ait pas jugé à sa réelle valeur
l'importance primordiale, malgré

l'avènement des télécommunica-
tions, d'un service postal dans un
pays aussi immense et aussi
complexe quele nôtre. Et il se pour-
1ait que ce soit à cause de cette mé-
sestime et aussi d’un certain
conservatisme des dirigeants que le
syndicalisme ait eu autant de loisir
de se livrer à certains abus qu'on
peutlui reprocher.

li n'en reste pas moins quela plu-
part des conflits qui se sont dérou-
les aux Postes, depuis quelques an-
"tées, se sont produits dans le cadre

de la Loi des relations de travail
dans la fonction publique fédérale
et à laquelle les employés postaux
sont assujettis comme des milliers
d’autres fonctionnaires fédéraux.
Mais ils sont, par contre, les seuls

dont l'emploi risque de changer

dans sa nature même.

Dans le Code canadien du travail,
les employés syndiqués ontle droit

“ de négocier les effets de change-
ments techniques, mème lorsque
leur convention collective ne vient
pas à terme immédiatement. Les
employés postaux n'ont pas ce droit
et voilà pourquoiils le réclament en
préconisant la transformation du
ministère des Postes en une
compagnie de la Couronne, ce qui
les placerait sous la juridiction du
Code du travail.

Le gouvernement n'a pas encore
souscrit a une telle proposition,
d'autant plus qu'elle n'aurait guère
quelque chance de succès et de ga-
rantie au moment où des change-
ments constants doivent encore se
faire.

Reste la solution proposée par
nombre d'experts. Les parlementai-
res fédéraux ont devant eux de
nombreuses propositions d'amen-
dements à la Loi des relations de
travail dans la fonction publique. En
s'inspirant du Code canadien du
travail, il leur serait loisible d'y re-

chercher des structures plus appro-
priées pour offrir de plus sûres ga-
ranties aux postiers et assurer de

. plus efficaces relations entre eux et
leur employeur, en attendant que
l’on puisse trouver de meilleures so-
lutions aux épineux problèmes ac-
tuels qui compromettentl'existence
d’un lien, malgré toutvital, entre les
diverses composantes de cet im-
mense pays.

Paul Lachance
“Le Soleil"

Québec veut

garder ses

“touristes”

La demande du premier ministre

du Québec, M. René Lévesque, aux
Québécois d'acheter autant que
possible des produits manufacturés
dans cette province a jeté quelque
consternation. Certains de ses criti-
ques voient là une manifestation
dangereuse et nuisible à ses pro-
pres fins, de l'étroitesse économi-
que du Parti Québécois mettant en
danger les liens commerciaux éco-
nomiques avec le reste du Canada,
pourne rien dire de la contradiction
avec l'espoir du PQ d'une forme
quelconque d'association écono-

mique avec le reste du Canada dans
l'éventualité d'un Québec indépen-
dant.

Mais nous ne nous empressons
pas trop de nous exciter. Aussi
longtemps qu'il ne s'agit de rien de
plus que d'un espoir sérieux — et
qui ne l'est peut-être pas tellement
— que les Québécois favoriseront
leurs propres marchandises, on

peut difficilement parler d'entrave
au commerceà travers les frontières
provinciales.

Dans la mesure où cette campa-
gne pourrait quand mêmeréussir au

Québec, toutefois, elle pourrait pro-
fiter a tous les Canadiens... Des ven-

tes accrues de marchandises qué-
bécoises pourraient d'abord
augmenter l'emploi au pays et cime
nuer l'énorme déficit commercial

avec l'étranger en fait de produits
manufacturés. Et puis, si le gouver-
nement du PQ peut convaincre les

Québécois de prendre leurs vacëñ-
ces dans leurs provinces au liëü-de
se rendre au sud des Etats-Unis en
très grand nombre, le secret dece
succès devrait être confié immédia-
tement au Canada dont le déficit
touristique fut de plus d'un milliard
l'an dernier. i

“The Ottawa Journal”, le 25 mai.

L’Ontario ++

prend une

attitude

positive
4

Le premier ministre, M. William

Davis, a demandé aux municipalités
ontariennes de ne pas chercher à
attirer lesindustries « uébécoises en
Ontario. il a adressé à cette fin une
lettre à toutes les municipalités on-
tariennes de plus de 10,000 de popu-
lation.

“Au Québec, à l'heure actuelle,il
est regrettable qu'il semble y avoir
un climat d'inquiétude dans le
monde des affaires’, a-t-il dit. Etil a

ajouté: ‘Tirer délibérémentprofit de
cette situation ne peut que nuire au

Canada tant dans l’immédiat que
plus tard.”

Cette demande de M. Davis vient à

point.

I! serait particulièrement dom-
mage que les municipalités onta-
riennes cherchent à exploiter les dif-
ficultés actuelles du Québec en sé-
duisant l'industrie québécoise pour
I'attirer chez elles...

Les Québécois pourraient en vou-
loir aux Ontariens de miner les fon-
dements de leur économie, surtout
à un momentoù le Québecest déjà
aux prises avec des difficultés éco-
nomiques.Il ne faut pas que les On-
tariens cherchent à faire prospérer
leur province en exploitant les diffi-
cultés actuelles du Québec.

En outre, ainsi qu'on l'a déjà fait
remarquer, si des entreprises mé-
contentes du projet de séparation
du gouvernement péquiste sont in-
vitées à quitter la province, cela
aussi affaiblit la lutte contre le sépa-
ratisme au sein méme du Québec.

“The Sault-Ste-Marie Star‘, le 19 mal.
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PAROLE AUX LECTEURS
 

 

C’est la faute aux parents!

Mme Catherine Paradis,

a/s Le Quotidien,
Chicoutimi.

pense que les premiers à
souffrir de relâchement

sont les parents. À qui re-
vientlatâche de donnerles
principes fondamentaux,la
bonne éducation, les bon-
nes manières, sinon aux
parents? Cette tâche doit-
‘elle être assumée par un

professeur qui a 27 enfants
ou par des parents qui
n'ont, bien souvent, qu'un
ou deux enfants.

Je viens, par la présente,
contester la lettre de ma-
dame Catherine * Paradis,
parue dans votre journal,
le jeudi, 2 juin 1977.

Je suis vraiment désolée
pour ce qui est arrivé à vo-
tre fils. Mais faut-il blàämer
uniquement la direction et
les professeurs d'une
école, pour un tel geste?
Est-ce vraiment eux qui ont
laché?

C'est à vous, parents de
vous réveiller. L'école est
là pour continuer ce qui a
déjà été commencé. N'ou-
bliez pas que les années
importantes de formationA mon avis, non. Je

chez un enfant vontde 0a dame, que vous reviserez
6 ans. vos positions.

Vous parlez de ‘‘verbia- Je demeure,
ges inutiles’ de la part dela
direction lorsque arrive un Elisabeth Côté,
problème disciplinaire à
votre enfant (chicane, ba-

taille). C'est difficile d'agir
autrement car si vous éle-
vez la voix “evant un en-
fant, vous êtes à peu près
sûr d'avoir untéléphonele
lendemain vous disant “de
ne pas être trop dur avec
l'enfant, ou tout simple-

ment de ne pas vous mêler
de l'éducation de l’enfant’’.

394, boul. Ste-Geneviè-ve,
Chicoutimi-Nord.

Chicoutimi, 3 juin 1977.

Espérant, chère ma-

 

teurs.

caractère général.

 

A NOS CORRESPONDANTS

Le Quotidien du Saguenay-Lac-St-Jean met gratuitement à

la disposition de ses lecteurs cette rubrique d'expression d'opi-

nion. Le journal se réserve le droit du choix des lettres à pu-

blier, une sélection basée sur l'intérêt général pour les lec-

Ces opinions émises par nos correspondants se doiventêtre

résumées dans toute la mesure des possibilités et comporter un

Nous nous devons également de publier toutes les lettres sous
la signature et l'adresse véritables des auteurs.  
 

 

 



 

 

par Denise Pelletier

CHICOUTIMI— Sur les 62 postes
de commissaires d'école qui
étaient vacants, 42 ontété comblés
hier, lors de la mise en candida-
ture,et le 13 juin, il y aura des élec-
tions pour les 20 postes restants.
Quatre présidents de commis-

sion scolaire sont déclarés élus,
puisque personne ne s'oppose à
eux. ll s'agit de MM. Roland Na-
deau, président de la CS de Jon-
quière, Emilien Bédard, de la CS
Valin, Léopold Marcoux, de la CS
de Robervalet André Bergeron, de
la CS de Baie des Ha! Hal.

Les autres présidents qui se pré-
sentent à nouveau, connaîtront de
l'opposition et devront faire la 

Elections scolaires

Deuxpostes sur trois sont déjà comblés
lutte. I! s'agit de MM. Victor Ga-
gnon,président de la CSR Sague-
nay, qui aura commeadversaire M.
Patrice Pelletier, Louis Reid, pré-
sident de la CSR Lapointe, en lice
contre M. Philippe Plourde, et Ca-
mille Lupien, président de la CS de
Dolbeau, qui sera opposé à M. Gil-
les Ouellet. Pour sa part, le prési-
dent de la CS de Normandin, M.
René Doucet, se retire, et à son
poste, il y aura un choix à faire en-
tre MM. Herman Boisclair et Roger
Tremblay.

Si l'on examinela situation pour
chacune des commissions scolai-
res, le tableau se présente ainsi: à
Chicoutimi, les élus sont Lucien
Blackburn, François-Régis Thé-
riault, Ahdré Munger et Rodolphe
Savard. En plus de la lutte de M.

Victor Gagnon contre M. Patrice
Pelletier, il y aura élection au quar-
tier no 15, entre Mmes Régine
Hamelin-Caron et Denise Bou-
chard-Savard.
A la Baie des Ha! Hal, les élus

sont Olivier Gagné, André Berge-
ron, Fernando Lavoie, Gérard Ga-
gné et Emile Fortin. Elections pour
le quartier no 5, entre Georges La-
fond et Margot Bouchard-Poitras.
A la CS Valin, sont élus Emilien

Bédard, Léo Bergeron, Marius
Boudreault et Monique Blan-

chette, alors que, pour le quartier
no 13, Georges-Emile Lepage et
Mme Antoine Desmeules se feront

la lutte.
A Arvida, les postes comblés ’

sont ceux de Marc Desgagnés et
Germaine Laflamme. Les électeurs

devront choisir, au quartier no 1,
entre Guy Bélanger et Miville For-
tin, et au quartier no 5, entre Anto-
nin Paquet et Laurier Renaud.

A Jonquière, il y aura de nom-
breuses luttes. Omer Gilbert et Ro-
land Nadeau sont déclarés élus. Il
restera les luttes entre Louis Reid
et Philippe Plourde, pour le quar-
tier no 7, entre Robert Simard et
Raoul Tremblay, pour le quartier
no 6, entre André Garon et Camil
Boily pour le quartier no 15. Trois
adversaires se feront la lutte pour
le quartier no 17, soient Huguette
Belley, Michel Bergeron et Carol

Desbiens.
A la CS des Deux-Rives, il y a

quatre élus: Paul-Emile Tremblay,
Aline Hovington, Yvan Bouchard
et Denis Bureau. À la CS d'Alma,

sont élus Serge Bourgeois, Jean
Garon, Florent Néron et Nicol
Tremblay,et il y aura élection pour
le quartier no 5 entre Léonce Ga-
boury et Carmen Boivin.
A la CS de Belle-Rivière, une

élection, au quartier no 3, entre
Padoue Lachance et Arthur Boivin,
alors que sont élus Paul-Hector
Thibeault, Noël Boily et Bertrand
Tremblay. À Delisle, quatre élus:
Antonio Fleury, Bertrand Fortin,
Maurice Tremblay et Gérard Si-
mard. À Roberval, deux élus, Jac-
ques Blanchette et Léopold Mar-
coux, et lutte entre Henri St-Pierre
et Aliette Lavoie, au quartier no 5,

et entre Réjean Boutin et Eml-
llenne Gagnon au quartier no 6.

A la CS La Vallière, quatre élus:
Léo Côté, Philippe Routhier, Na-
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thalie Naud-Sasseville et Roland

Tremblay. À Normandin, un élu,
Henri Landreville, et lutte entre

Herman Boisclair et Roger Trem-
blay, au quartier no 2, entre René
Fontaine et Clémence Potvin, au
quartier no 8, et entre Eugène La-
pointe et Léo Lavoie, au quartier
no 9.

A la CS Vallée-de-Mistassini,
trois élus, qui sont Robert Lalan-
cette, Claude Lévesque et Mme
Jean-Charles Tremblay.

Enfin, a

Dolbeau, un élu, Benoît Schmitt, et
lutte entre Camil Lupien et Gilles
Ouellet, au quartier no 1, et entre

William Ross et Dominique La-
montagne, au quartier no 3.

 
 

Les cadets

de retour
ALMA— Les 42 membres

du groupe de cadets et ca-
dettes de l’Escadrille 804
d'Alma, qui ont participé à
un voyage d'échange à
Montréalen fin de semaine,
sont maintenant revenus
dans leur foyer, sains et
saufs.

Sains et saufs parce
que des parents s'étaient
inquiétés de certaines nou-
velles plutôt pessimistes
qui leur étaient parvenues
depuis la région de Drum-
mondville, dans la soirée de
dimanche.

On avait alors
appris que les jeunes ne re-
viendraient pas dimanche
comme prévu, mais qu'ils
couchaient dans un hôpi-
tal avant de reprendre le
chemin du retour.

En fait, nous avons ap-
pris que certains des 42
membres de l'expédition
avaient souffert de ce qui
pourrait être une légère in-
toxication alimentaire, qui
se serait aggravée à cause
de,la fatigue du voyage,
rempli d'activités.

Peu de temps après avoir
pris le repas aux environs
de Drummondville, 17 des
42 jeunes se sont mis à
souffrir de maux de tête, de
ventre, et de coeur.

Pour

plus de sécurité, on a alors
décidé de visiter la clinique
d'urgence de l'hôpital d'Ar-
thabaska, où finalement
tout le groupe a été hé-
bergé pour la nuit. Les
membresdel'escadrille ont
donc vaincu cet ennemi
sournois qui s'appelle fati-

gue accumulée, et ont tra-
versé routes et montagnes
pour toucher à leur but
stratégique; revenir à Alma,
ce qu'ils ont fait hier
après-midi. Pour eux, il
s'agit d’une expérience
profitable, mais un peu
dure, et pour les parents,
d’une inquiétude assez
vive, maintenant dissipée.

Vol

réservé
par Laval Gagnon

CHICOUTIMI —, Depuis
mars jusqu'en octobre, le
vol de 10h45 du vendredi de
la compagnie Québécair,
de Montréal à Bagotville,
est prioritairement réservé
aux clients qui se rendent à

la Baie James.

Un porte-parole du bu-
reau de la compagnie à
Montréal indiquait hier au
Quotidien que ce vol est
“en liste d'attente’, car la
compagnie doit respecter
ses engagements pris en-
vers la SDBJ. Ainsi, un Sa-
guenayen de passage a
Montréal qui souhaite re-
venir en avion doit attendre
deux jours avantla journée
du départ pour pouvoir ob-
tenir confirmation de sa ré-
servation sur le vol de
10h45, le vendredi. Cette si-
tuation ne prévautpas pour
le vol du matin.

Autre vol

Toutefois, la situation

pourrait se rétablir quelque
peu à compter du 5juillet,
puisqu'un vol Québec-La
Grande sera ajouté a I'ho-
raire habituel.

A Québécair, on indique
que ce vol supplémentaire
décongestionnera très
probablement le vol en      
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FOURRE-TOUT QUESTIDIEN

 
LES FARANDOLES A PARIS

Ca y est! C'est définitif maintenant! La troupe
de Chicoutimi ‘Les Farandoles” iront “danser” la

Saint-Jean-Baptiste à Paris, sur la scène de

l'Olympia. La suprêmeépreuve a eulieu, le diman-
che,5 juin. Oui, les danseurs des ‘’Farandoles” ont

triomphé de l'oeil critique de Bruno Coquatrix. Au-

paravant, il a fallu passer à travers toute une série
d'épreuves, des finales et des demi-finales pour en

arriver à comparaître” devant le grand patron de

l'Olympia.
C'est donc dire que du 15 au 25 juin, huit dan-

seurs des ‘‘Farandoles’ seront à Paris. Ils “danse-

ront” cinq danses à caractères traditionnelles et
folkloriques pour l'occasion. Des chanteurs, des

“gigeux’’ et des musiciens du Québec compléte-

ront ce spectacle. Un bel honneur pourla région et
surtout une magnifique expérience pour ‘Les Fa-

randoles”.

ETUDES REGIONALES

L'éditeur officiel du Québec, M. Charles-Henri

Dubé, procédera au lancement de la première
d’une série d’études régionales portant sur ‘Le
Saguenay-Lac-Saint-Jean", au cours d’une céré-
monie qui se déroulera le jeudi, 16 juin, à 18h00, à
l'Hôtel Chicoutimi. Le tout se déroulera sous la
présidence d'honneur du ministre de la Justice, M.
Marc-André Bédard.

7

VICE-PRESIDENTE DU MNQ

Mme Ruth Paradis, de Chicoutimi, a été réélue
pour un troisième terme, sans opposition au poste
de première vice-présidente du Mouvement natio-
nal des Québécois, en fin de semaine.Il n'a d'ail-
leurs pas été nécessaire de tenir d'élection à aucun
des postes dont le mandat destitulaires était venu
à expiration. Me Alain Généreux, de Joliette, a été
réélu à la présidence; Mme Paradis à la première
vice-présidence; M. François-Albert Angers, deu-
xième vice-président. M. Réginald Lavertue, de
l’Est du Québec a accédé au poste de secrétaire
tandis que M. Marcel Chagnon, de l'Abitibi-
Témiscamingue, a hérité de celui de trésorier. Sur
la vignette, apparaît M. Lucien Coudé, président de
la Société nationale des Québécois du Saguenay-
Lac-Saint-Jean, qui était l'hôte des 400 congressis-
tes et Mme Ruth Paradis.

   
 

RENDEZ-VOUS
rémy de Jonquière donne
rendez-vous pour sa soirée

hebdomadaire du mardi, ce
soir, en haut du Terminus

500, à Jonquière, coin St-
Pierre et St-Dominique.

 

 

JONQUIERE

AFEAS — L'assemblée
mensuelle de l'Aféas
Saint-Dominique de Jon-
quière, aura lieu demain, à
20h00, àla salle paroissiale.
Rapport annuel des
comités, élections pour le
conseil. Tous les membres

ALMA

NOMS DE RUES

L'Association des constructeurs d’habita-

tions de la région demande à la municipalité du
Canton Tremblay qu'elle change les noms de cer-
taines rues du nouveau développement domici-
Maire à Valin, sur le boulevard Tadoussac. L’or-
ganismecroit que certains nomsne valorisent pas
tellement l'habitat. Quelques exemples: Yvette,
Colinette, Anna et Justine. L'Association des
constructeurs, après consultation à la Société his-
torique du Saguenay, propose plutôt des noms
d'anciennes personnalités du Canton Tremblay,
commele premier maire du canton, Ambroise Ga-
gnon, le premier pionnier Pierre Tremblay et sa
femme Ozanne Achon.

 

ATTENTION A LA “MEDECINE
D’AUTREFOIS

Méfiez-vous des recettes de nos grand-
mères... Trève de plaisanterie, nous faisons
plutôt allusion à une erreur qui s'est glissée

dans une ‘‘recette’’ de ‘Médecine d'autrefois”,
cette chronique publiée hebdomadairement
dans la page du scoutisme de Progrès-
Dimanche. Dans la dernière livraison de cet
hebdomadaire dominical on donnait la recette
pour le nettoyage d'un oeil ou d’uneoreille et
c'est bien à tort qu'on conseillait d'utiliser de
l'acide nitrique... Pensez-donc... s'il fallait utili-
ser ce produit pour se laver un oeil? Evidem-
ment, on voulait plutôt parler d'acide borique.
Voici donc la recette telle que vous auriez dû la
lire: faire bouillir deux tasses d'eau ajouter 1
cuillère à thé d'acide borique à délayer parfai- 

 

sont invités.
Filles d'Isabelle — L'as-

semblée des Filles d'Isa-
belle du cercle Provencher
d'Arvida aura lieu à 20h00,
demain, au local habituel.
Bienvenue à toutes.
Club Richelieu — Le

souper hebdomadaire du
club Richelieu du quartier
Kénogami. aura lieu au-
jourd'hui, à 18h15, au motel
Richelieu, route 170.
DOMREMY — Le comité

féminin de l'accueil Dom-

Fonctionnaires retraités
— Les administrateurs et
les membres du comité ré-
gional de l'Association des
fonctionnaires à la retraite
du Québec sont convoqués
à une assemblée générale
de leur association, la-
quelle se tiendra le ven-
dredi, 10 juin, à 13h30, au
bureau régional du minis-
tère de l'Agriculture, situé
au 801, chemin Pont Ta-
ché (quartier Naud), à
Alma.

 tement: vous faites rincer l'oeil trois à quatre
(ispar jour en utilisant une oeillére... 7

VOITURE PRECIEUSE

Une automobile Duesenberg modèle J de 1929
a été adjugée pour 190,000 dollars au cours d’une
vente aux enchères à Tulsa, dans I'Oklahoma,
pendant le week-end. La vente, consacrée uni-
quementà des automobiles anciennes, a rapporté
en tout 4,9 millions de dollars pour 550 véhicules.
400 professionnels, y compris certains venus de
Grande-Bretagne, du Mexique et du Canada
étaient présents aux côtés de 12,000 curieux.
Parmi les autres vedettes de la vente se trouvaient
une Duesenberg de 1934 (131,000 dollars), une
Rolls Royce de 1922 (48,000 dollars) et une petite
Austin de 1937, qui a atteint 3,750 dollars.

COMBATTRE LE CANCER

La campagne annuelle de financement dela
Société canadienne du cancer pour ie secteur de la
Baie des Ha! Ha! se poursuivra jusqu’au 15 juin.
Lors d'une récente assemblée régulière, Mme Paul
Dufour, du secteur de Port-Alfred, a été élue prési-
dente de la campagne de cette année. Mme Du-
four, bien connue de toutes les organisations bé-
névoles de La Baie, accepte avec joie d'aider de
cette façon à contrôler la maladie du cancer. Les
municipalités de Petit-Saguenay, d'Anse-St-Jean,
de Rivière-Eternité, de St-Félix-d'Otis, ainsi que de
Ferland et de Boileau, font écalement partie du
secteur de Baie des Ha! Ha!, qui s'est fixé un objec-
tif global de $5,000. Lorsque les bénévoles passe-
ront chez vous, faites un effort de générosité pour
aider à combattre cette terrible maladie.

MISS AFRIQUE DU SUD

Pour la première fois, l’apartheid ne sera pas

appliqué pour l’élection de Miss Afrique du Sud.
Contrairement aux années précédentes où deux
jeunes filles — l’une Blanche et l’autre Noire —
défendaient les couleurs de l’Afrique du Sud dans
la course au titre de Miss Monde, une seule candi-
date sera choisie cette année. Celle-ci sera élue
par les deux principaux quotidiens du dimanche
d’Afrique du Sud, le Sunday Times et celui en Afri-
kaaner. Les candicates au titre de Miss Afrique du
Sud n’ont pas d’autres obligations à remplir, en
dehors de leurs mensurations, que celles d’être
âgées de 17 à 24 ans. L'année dernière, la pré-
sence de deux Miss Afrique du Sud au concours
de Miss Monde avait provoqué un scandale, cer-
taines candidates d'autres pays d'Afrique ayant
considéré cette double candidature comme une
“démonstration raciste”.

 

C’EST UN DEPART

QUEBECAIR vient d'inaugurer, pour la 3e an-
née consécutive, sa série de vols nolisés entre
Québec et Paris. Au coursdel'été, cinq autres vois
seront effectués entre ces deux villes. Le service
est assuré par des BOEING-707 de 181 sièges qui
peuvent relier les deux points en six heures. QUE-
BECAIR est le seul transporteur aérien à offrir un
tel service à la population de la grande région de
Québec, de mème qu'aux voyageurs de l’Abitibl, de
l'Est du Québec et mème du Labrador.

LA

UN ANCIEN CORRESPONDANT

M. François-Albert Angers, un nationaliste
fort connu au Québec,était tout fier de rappeler, en
fin de semaine, au congrès du Mouvement natio-
nal des Québécois, qui se tenait à Chicoutimi, qu’il
avait été, en 1925, correspondant pourle comté de
Charlevoix au Progrès du Saguenay, qui, à l’épo-
que, était un quotidien très lu dans son comté. ll a
révélé qu'en plus de signer ses articles, il avait été
à la base d’une polémique avec une journaliste et
qu’il signait alors la contrepartie sous le pseudo-
nyme de Jean Surprenant. La journaliste, qui avait
affaire à la plume cinglante de François-Albert An-
gers, n’a jamais appris qui était Jean Surprenant.
On le voit discutant avec le récipiendaire de la
médaille ‘‘bene merenti”’, M. Georges-Henri Fortin,
d’Alma.

 

NOCES D'OR

Avec son frère Lebert (à droite) jouant du cor,
Guy Lombardo, avec son ensemble ‘Royal Cana-
dians”, a eu l’occasion de donner une représenta-
tion au "Stork Club” de Port Stanley, en Ontario,
dans la nuit de samedi dernier. Lombardo, dont les
enregistrements étaient trés populaires dans les
années 50, célébrait alors son cinquantième anni-
versaire dans le show-business et il a réalisé, de-
vant plus de 1,500 personnes, un spectacle qui sera
présenté surlesondes de la CBC-TVen décembre.

(Téléphoto PC)

INTERDITS DANS LES PARCS
DU QUEBEC

Au moment où chacun s’appréte a profiter au
maximum de tous les agréments que leur procu-
rent les parcs et les réserves du ministère du Tou-
risme, de la Chasse et de la Pêche,la direction des
parcs désire faire le rappel suivant au sujet des
chiens, chats et autres animaux domestiques, de
même que des animaux dits de compagnie, que
l’on aimerait avoir avec soi dans un parc ou une
réserve:

Dans les parcs du Mont-Tremblant, du Mont-
Orford, des Laurentides et de la Gaspésie, la pré-
sence de ces animaux est formellement interdite. lf
en est de méme dans les autres parcs et réserves,
a l’exception toutefois de certains terrains de
camping et du voisinage de certains chalets et
pavillons. Mais les animaux doivent être tenus en
laisse et ne participer, en aucun cas, à quelque
activité organisée que ce soit.

On admettra le bien-fondé de cette réglemen-
tation en songeant au respect d'autrui, à la protec-
tion de la faune, ainsi qu’à la sécurité et à la tran-
quillité des usagers des parcs.

CADRES SCOLAIRES

Les cadres scolaires pourront prochainement
compter sur un mécanisme de protection contre
les dangers d’un certain arbitraire de la part de leur
patron, les commissions scolaires. Un comité
d'appel sera mis sur pied, par décret ministériel, en
vertu de la Loi sur l'instruction publique, d'ici la fin
du mois de juin.

L’ASSOCIATION DES SECRETAIRES

Les membres de la section du Saguenay-
Lac-Saint-Jean de l'Association nationale des se-
crétaires se sont donné récemment un nouveau
bureau de direction, qui est composé de Diane
Gauthier, présidente, Claire Lévesque, vice-
présidente, Louise Barbeau, trésorière et Rachel
Fortin, secrétaire. Cette année marquait le 5e anni-
versaire de fondation de cette section. Au cours
des rencontres mensuelles, les membres ont ac-
cueilli des conférenciers qui ont su les intéresser
et ont participé aussi à des rencontres avec des
étudiantes en vue de l’implantation d’une associa-
tion de futures secrétaires au niveau des finissan-
tes de deux écoles polyvalentes.

Cinq membres de notre section ont pu égale-
ment participer à la 20e assemblée annuelle de la
division canadienne qui s’est tenue à Québec, en
mai. De plus, les sections françaises de Québec
travaillent actuellement sur un projet de mémoire à
être présenté au gouvernement relativement au
statut professionnel de la secrétaire et à la forma-
tion scolaire requise pour cette occupation. La
section du Saguenay-Lac-Saint-Jean suspendra
ses activités, le 22 juin, pour reprendre une nou-
velle saison dès septembre. Les secrétaires inté-
ressées à en connaître davantage sur cette asso-
ciation peuvent communiquer avec Diane Gau-
thier, à 543-0293.

   
TROPHEE JC

La Jeune Chambre de Saint-Fulgence a rem-
porté le trophée Jeune Chambre par excellence, au
cours du congrès national du Mouvementdes Jeu-
nes Chambres du Canada français tenu, en fin de
semaine, à Rimouski. Un prix de $200 était égale-
ment attaché à ce trophée. En outre, les congres-
sistes, qui ont pris connaissance des archives
1976-77 de la JC de Saint-Fulgence, ont été éton-
nés du magnifique travail réalisé par ce groupe-
ment au niveau local et sur le plan régional.

DOMAINE DE L’'AMITIE

Les membres de la corporation le Domaine de
l’Amitié, qui s’occupe d'une colonie de vacances
pour les jeunes filles, au lac Pouce, Laterrière,
tiendront leur prochaine rencontre, le dimanche,
12 juin, à 20h00, au lac Pouce à Laterrière.

ENTRETIEN DESPISCINES PUBLIQUES
ET PRIVEES

La direction des services en territoire des ser-
vices de protection de l’environnement donnera
des conférences sur l'entretien des piscines, en
collaboration avec la Société canadienne de la
Croix-Rouge, le Conseil régional de loisirs (CRL) et
le" Centre local des services communautaires
(CLSC). La conférence présentée par les spécialis-
tes de la section piscine des SPE portera sur les
qualités physico-chimiques et bactériologiques de
l’eau des piscines et sur la façon de les maintenir
conformes aux normesédictées dans le règlement
sur les pataugeoires et piscines publiques, adopté
en décembre 1976 par le gouvernement du Qué-
bec. En outre, une projection de diapositives illus-
trera les différentes étapes techniques de l’entre-
tien des piscines. Et, le dépliant ‘Des piscines en
santé” sera distribué à l'ensemble des participants
de ces sessions d'information.

Notez bien les dates, l'heure et les endroits où
ces conférences aurontlieu: le 13 juin, à 19h00, au
CREPS d’Alma, et le 15 juin, à 19h00, à l'école
Dominique-Racine, de Chicoutimi.

INTERCOOPERATION

Lors de sa récente assemblée annuelle du
Conseil de l’intercoopération du Saguenay-Lac-
Saint-Jean, les délégués ont élu quatre nouveaux
administrateurs, soit: MM. Lava! Tremblay, repré-
sentant le syndicalisme ouvrier; Bertrand Trem-
blay, représentant le syndicalisme agricole; Paul
Pedneault, représentant la Caisse d’établisse-
ment; Jean-Eudes Bergeron, représentant les
caisses populaires. Ces administrateurs sont élus
pour une période de trois ans.

 

LES SNOW BIRDS A BAGOTVILLE

C'est en fin de semaine, soit le dimanche, 12
juin, que la base des Forces canadiennes de Ba-
gotville présentera son pageant aérien, dansle ca-
dre des festivités entourant la Fête du Saguenay.
Le spectacle prometd'être grandiose et particulié-
rement intéressant, pour ne pas dire impression-

nant, à voir le programmequi, au niveau des parti-
cipants de l'extérieur, met en vedette un bombar-
dier américain B-57, le chasseur-intercepteur
F-106 et le F-14, le bombardier anglais Vulcan,
l'avion de patrouille P-3 Orion, un biplan d'acro-
batiecivil et divers avions américains; tandis qu'au
niveau local, on présentera divers appareils tous
aussi intéressants. Enfin, les Snow Birds, cette
prestigieuse formation de neuf avions tricolores de
la base de Moose Jaw en Saskatchewan, présente-
ront leur brillant ballet.

 
 

VOS DROITS
 

chèque sans fonds
Saviez-vous que c'est un acte criminel que
d'acheter des biens en payant avec un chèque,

alors que vous savez qu'il n'y a pas de fonds

suffisants pour le couvrir, autrement dit avec

un chèque sans fonds?

Saviez-vous que cette infraction peut vous cou-

ter une peine d'emprisonnement?

N'émettez jamais de chèque sans fonds.

Pour votre protection, assurez-vous toujours

d'avoir à la caisse où à la banque où vous faites

affaires, les fonds suffisants pour couvrir le

chèque que vous signez!

Si vous vous apercevez que vous venez par
erreur de faire un chèque sans fonds suffisants,

avertissez immédiatement la banque ou la caisse

ainsi que la personne au nom de qui vous avez

émis le chèque.
Vous pouvez obtenir gratuitement la brochure expliquant
la loi de l'aide juridique et celle contenant les textes de
« LA MINUTE JURIDIQUE » en écrivant au:

Service del'information,
Commission des Services Juridiques,
2 Complexe Desjardins,
Tour de I'Est #1404, C.P. 123
‘Montréal.  \avec la Commission des servicesee)
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TRACTEUR A LA VAPEUR— Si l’expression hot-dog à
la vapeur est populaire de nos jours il est cependant plus
rare d'entendre “tracteur à la vapeur”. C’est toutefois ce
qui arrive chaque année au festival annuel de Unionville,

 
Ontario. Ces deux tracteurs modèle Waterloo 1908, à
traction-vapeur, propriété de la Steam & Antique Engine
Preservers Association, sont utilisés pour promenerles
‘nombreux enfants participant au festival.

(Téléphoto PC).

Mme Payette refuse d'identifier

certains lobbyistes capricieux
par Louis Larochelle

BAIE-COMEAU (PC) —
Des lobbyistes auraient
abusé de l'ignorance et de
la bonnefoi de certains in-
dividus ou groupes dési-
reux de participer à la tour-
née de consultation entre-
prise par le ministre res-
ponsable de la réforme de
l'assurance-automobile,
MmeLise Payette.

C'est ce que le ministre a
lui-même laissé entendre
lundi matin au cours d'une
rencontre avec la presse
régionale, à Baie-Comeau,
avant-dernière étape de la
tournée entreprise à Jon-
quière au début du mois de
mai.
Mme Payette n'a signalé

aucune illégalité, mais elle
a vivement reproché à cer-
tains lobbyistes qu'elle n'a
pas identifiés, d’abord
d'avoir exigé le paiement
d'honoraires pour mettre

leurs clients en contact

avec les organisateurs de la
tournée, ensuite d'avoir
exagéré les difficultés de
participer à cette opé-
ration-consultation.

Pressée d'identifier les
lobbyistes qu'elle dénonce,
le ministre des Consomma-
teurs a répondu: “lls ne
sont pas nombreux et vous
les connaissez.”
Mme Payette, qu'une

chute malencontreuse su-
bie en soirée dimanche a
conduite dans un centre
hospitalier de Hauterive où
elle a dû être traitée pour
une déchirure de ligaments
à la cheville droite et d'où
elle est sortie en s'appuyant
sur une canne,a profité de
sa rencontre avec la presse
locale pour dresserle bilan

de la tournée qui l'a suc-
cessivement amenée à
Jonquière, Rimouski,
Trois-Rivières, Sherbroo-

ke, Huil, Rouyn, Montréal,

Québec, Hauterive et Sept-
les.

Le ministre aura entendu
entre 175 et 200 mémoires
dont la moitié, précise-t-
elle, lui sont venus de sim-
ples citoyens consomma-
teurs d'assurance-

automobile.
“Cela, a-t-elle observé,

aura été un exercice de
démocratie parce que tous
ont été sur un pied d'éga-
lité. Chacun disposait du
même temps de parole et
devait s'inscrire à
Communication-Québec.”
Mme Payette a résumé

les découvertes que sa

tournée lui a permis de réa-
liser:
— Les milieux connexes

de l’assurance-automobile
ont profité du fouillis qui y
régnait.
— Les opérations, dans

ce secteur, ont donnélieu à
un coulage d'argent in-
«croyable.

‘J'ai découvert tous les

morceaux du puzzle’, a-
t-elle dit après avoir ob-
servé que ‘cet argent qui
coule, il faut bien que
quelqu'un le paie”.

Le ministre a bien sûr
rappelé les bienfaits qu'ap-
portera la réforme propo-
sée:
— Indemnisation géné-

reuse des dommages cor-
porels.
— Encadrement sévère

et rigoureuxde l'entreprise

privée dans ses opérations
de compensation des
dommages matériels.

— Fin de l'hémorragie
financière qu'entraîne la
réparation des véhicules

accidentés.

— Fléchissement pro-
bable par la réduction des
coûts d'administration et
celui du nombre d'’acci-
dents des primes d'assu-
rance.
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Dans son premier remue-ménage au sein de la
haute fonction publique québécoise, M. René Léves-
que a réussi dans l'ensemble à harmoniser de façon
heureuse la continulté nécessaire et le renouveau
essentiel.

Dans la brochette de 26 mutations et nomina-
tlons, qui comprennent notamment cinq nouveaux

sous-ministres et cinq sous-ministres associés, le
premier ministre a fait appel à huit personnes qui
apportent du sang neuf à l'appareil administratif.

Il n’est pas aussi facile qu'il peut sembler d'attirer
le personnel le plus compétent qui soit pour les pos-
tes de commande de l'Etat: il est encore plus difficile
de le retenir par la suite. Car les meilleurs éléments
sont souventl’objet d'offres alléchantes de la part du
gouvernement fédéral, ou encore d'entreprises pri-
vées qui les mettraient à l'abri des aléas de la politi-
que, sinon de la politicalllerie.

C'est le cas, par exemple, de M. Robert Normand,
qui passe de la Justice aux Affaires intergouverne-
mentales, et M. René Dussault, qui quitte la prési-
dence de l'Office des professions du Québec pour
devenir sous-ministre de la Justice. Les deux ont re-
poussé des offres intéressantes ailleurs pour rester
au service de l'Etat québécois, à un moment on ne
peut plus crucial.

Certains prétendent que la nomination de M.
Normand est “controversée”, parce qu'il s'agirait d’un
fédéraliste avoué qui faisait partie de “Ie gang à Bou-
rassa”, etparce qu'il était sous-ministre associé de M.
Jérôme Choquette lors de la crise d'octobre 1970.

Je ne connais pas les idées personnelles de M.
Normand surl'avenir du Québec, mais je sais qu'il est
fonctionnaire depuis plus de dix ans et qu'il a toujours
fait preuve de loyauté, de compétenceet d'efficacité
aux divers postes qu’il a occupés. M. Normand était
venu à Québec pour voir de l'intérieur commentla
machine gouvernementale fonctionnait, avecl’inten-
tion, après quelques années, de se lancer dans la
politique. Mais il s'est fait prendre à son proprejeu et a
acquis un tel goût à son travail qu'il ne songe plus du
tout à la politique active, tout en continuant de servir
le Québec, ici même et non ailleurs, commeil le pour-
rait facilement.

L'on dit qu'il faisait partie de la bande de Bou-
rassa parce qu'il en était un ami personnel. Mais bien
avantle régimelibéral, M. Normand avait oeuvré étroi-
tement avec des hommes comme Claude Morin et
Jacques Parizeau, par exemple, qui ont appris à ap-
précier sa haute valeur.

M. Lévesque a eu raison de souligner que M.
Normand est avant tout, un grand commis de l'Etat,
qui transcendele parti au pouvoir et le gouvernement
en place. La crise d'octobre? Ce n’était pas M. Nor-
mand qui prenait les décisions en définitive, pas plus

que ce ne sera le cas maintenant. Mais, à un moment
où les relations fédérales-provinciales prennent une
telle acuité, M. Normand connaît bien ses interlocu-
teurs, ayant nofamment “négocié” le partage des
coûts de la police avec Ottawa.

En tout état de cause, s'il est un secteur où la
partisanerie aveugle ne supplée pas ala compétence,
c'est bien celui de la haute fonction publique.

La nomination de M. Dussault a la Justice peut
surprendre à première vue. Lui non plus n’a pas parti-
cipé aux luttes épiques du nouveau gouvernement et il n’a jamais franchi de barricades. Mais, que ce soit a
titre de conseiller de M. Claude Castonguay. à la

(4Remue-ménage dans la fonction >
- publique: continuité et renouveau

Commission d'enquête sur la santé et au ministère
des Affaires soclales, ou a titre de président-
fondateur de l'Office des professions, M. Dussault a
acquis une solide expérience administrative et une
compétence reconnue. Qu'Il les mette de plus près
encore au service del'Etat, il y a leu de s'en réjouir. M.
Bédard, qui est lui-même un hommediscret à l’ex-
trême, trouvera en M. Dussault un collaborateur de
premier calibre.

J'ai relevé ces deux exemples pour démontrer
que M. Lévesque, quia lui-même participé au renou-
veau de la fonction publique, au début des années
soixante, a opté pour une certaine continuité dans le
choix des “mandarins”, plutôt que de puiser chez les
partisans inconditionnels. ll sait fort bien que les gou-
vernements passent, mais que le Québec a toujours
besoin de bons et loyaux serviteurs, quel que soit le
régime en place.  
 

GILLES LESAGE
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Des remarques du même ordre peuvent s'appli-

quer notamment à MM. Bernard Angers, nouveau
sous-ministre des Travaux publics, Claude Descô-

teaux, nouveau sous-ministre de l'Industrie et du
Commerce, Michel Audet, nouveau sous-ministre de
l'Energie, Michel Caron, nouveau sous-ministre ad-
joint aux Finances, et autres.

Il y a là, de la part du premier ministre, un louable
souci d'assurer plus de mobilité et une “polyvalence
maximum”aux fonctionnaires, toujours guettésparle
danger de la routine s'ils s’incrustent trop longtemps
dans le méme paysage. En faisant des promotions par
l’intérieur, M. Lévesque démontre sa confiance a I'ap-
pareil étatique et à sa capacité de renouvellement, en
même temps qu'il supplée à la faiblesse notoire de
plusieurs cabinets ministériels, dont le choix se fait

souvent au petit bonheur, avec des résultats fort iné-
gaux.

Tout en utilisant au maximum les meilleurs éle-
ments déjà en poste, le premier ministre a fait du
recrutement à l'extérieur, de façon, dit-il, que l'Etat
n'en vienne pas à fonctionner en “circuit fermé". Cela

est excellent. Les nouveaux venus arrivent avec un
bagage différent, des idées nouvelles, des projets de
réformes, dont plusieurs se buteront vite sur l'am-
pleur de la machine bureaucratique.

De ce côté-là aussi, M. Lévesque semble avoir eu
la main généralement heureuse, encore que, dans
certains cas,il ait dû se rabattre sur un deuxième ou
même un troisième choix. I! n’est pas faclie, par
exemple, de se lancer dans une galère comme la So-
ciété d’habitation du Québec, quand quatre prési-
dents s'y sont succédés en moins de trois ans. M.
Jean-Marie Couture a unepente abrupte à remonte:

1 faut enfin déplorer que, dans ce premier

poste pour une femme. Sera-ce pour la prochaine
ronde de l'automne?

remue-ménage, M. Lévesque n'ait pas trouvé un =)
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VOIR, PAIRE
D'ÉCHASSES!
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TU M'AS DIT AU RE-
VOIR UN PEU TROP

  

 

 

M. ABERNATY
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VOUS, MON-
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MAIS IL N'Y A PAS DE GRAND
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J'Y VAIS AVEC DES
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    TNNIE, JE NE PEUX EST
PAS FINIR LE MÉNAGE,
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A 8 — LE QUOTIDIEN, mardi 7 juin 1977

MARDI, 7 JUIN MERCREDI, 8 JUIN

7.00 Anniversaire royal 9.35 À communiquer
10.00 You-Mou 10.00 You-Hou
10.15 Minute Moumoute 10.15 Virginie

10.30 Conseil-express
11.00 Les trouvailles de

Clémence
11.30 Bagatelle
11.45 Avis de décès et

comptoir-express

12.00 Information midi
12.30 Les Coqueluches
13.31 Téléjournal
13.36 Femme d'aujourd'hui
14.31 Cinéma

“Le château de la
dernière chance"

16.00 Bobino
16.30 Nic et Pic
17.00 Nanny
17.30 Madame et son fantôme
18.00 Aufil de l'actualité
18.20 Cinéma pourrire

“Blague dansle coin’
20.00 Le travail à la chaîne
20.30 Papa a raison
21.00 Rue des Pignons
21.31 Le 60
22.30 Téléjournai national, inter-

national et provincial
22.55 Nouvelles du sport

: et météo
23.05 Reprise anniversaire royal
00.05 Approche

“La sexualité de l'avenir’
00.35 Cinéma

“Le cri des marines‘

MARDI, LE 7 JUIN

11.45 Les dessins animés
12.00 A votre service
12.45 Les nouvelles du midi
13.00 Y a du soleil
15.00 Une heure avec vous
16.00 Supercar
16.30 La familie Stone
17.00 Les Tannants
18.00 Parle parle, jase jase
19.00 Studio six
19.30 Chère Isabelle
20.00 Le jeu en vaut

la chandelle
20.30 L'Union fait la farce
21.00 A la canadienne
21.30 Hawali 5-0

22.30 Les nouvelles TVA
23.00 Dernière édition
23.10 En fin de soirée:

“Les amants de Téruel”

MARDI, LE 7 JUIN 1977
7.00 Queen Elizabeth I

Silver Jubitee Celebra-
tions

10.30 Mr. Dressup

11.00 Sesame Street
12.00 The Bob McLean Show
12.55 CBC News
13.00 In Touch
14.00 AII in the Family (Repeat)
14.30 The Edge of Night
15,00 Take 30
15.30 Celebrity Cooks
16.00 It's your Choice
16.30 Hi-Diddie Day
17.00 Heritage

17.30 Room 222
18.00 The City at Six
19.00 Laverne & Shirley

19.30 The Wolfman Jack Show
20.00 Barney Miller .

MARDI, 7 JUIN 1977
8.00 Vivre aujourd’hui

- (en direct)

9.00 Cartes, Centre de la
main-d'oeuvre

10.00 Cartes (Radio-Québec,
reprise)

12.30 Documentaire
13.00 Documentaire
13.30 Cartes, petites annonces
16.30 Cartes (Radio-Québec

de ce soir)

18.00 Documentaire
19.00 Cartes, petites annonces

20.00 Vivre aujourd’hui (reprise)
21.00 Conseil de ville

13.30 Téléjournal
13.35 Femmesd'aujourd'hui
14.30 Cinéma:

“Le château de ia
dernière chance”

16.00 Bobino
16.30 Nic et Pic
17.00 Nanny
17.30 L'heure de pointe

18.00 Ce soir
18.30 Information régionale

locale et sportive

18.45 Film
19.00 Walt Disney
20.00 Grand-papa
20.30 Chère Isabelle
21.00 Rue des Pignons
21,30 Le 60

MARDI, 7 JUIN 1977
9.00 Good Day

10.00 PTL Tele Thon
12.00 Second Chance
12.30 Ryan's Hope
13.00 All my Chiidren
14,00 $20,000 Pyramid
14.30 One Life to Live
15.15 General Hospital
16,00 T:.e Edge of Night
16.30 The Merv Griffin

show

16.00 News
18.30 Green Acres
19.00 Star Trek
20.00 Happy Days
20.30 Laverne & Shirley
21.00 Rich Man, Poor Man
22.00 Barbara Walters Special

23.00 Mary Hartman, Mary Hartman
23.30 Tuesday Movie

10.30 Conseil-express
11.00 Les trouvailles de

Clémence
11.30 Bagatelie
11.45 Avis de décès et

comptoir-express

12.00 Information midi
12.30 Les Coqueluches
13.31 Téléjournal
13.36 Femme d'aujourd'hui

14.31 Le temps de vivre
16.00 Bobino
16.30 Le grenier
17.00 Cosmos 1999
18,00 Au fil de l'actualité
18.30 Chapeau melon et

bottes de cuir
19.31 Baseball

“Atlanta à Montréal”
22.00 Jazz de Montreux
22.30 Téléjournal national, inter-

national et provincial

22.55 Nouvelles du sport
et météo

23.05 Reflets d'un pays
00.02 Cinéma

‘’Rivalités”
Horaire en cas de pluie

19.31 Ciné-soleil
“La vache etle prisonnier"
“La horde sauvage’

CJPM-TV
MERCREDI, LE 8 JUIN

11.45 Les dessins animés
12.00 A votre service
12.45 Les nouvelles du midi
13.00 Y a du solell
15.00 Une heure avec vous
16.00 Le roi de la jungle
16.30 La famille Stone
17.00 Les Tannants
18.00 Parle parle, jase jase

19.00 Studio six
19.30 Symphorien
20.00 Un mondefou:

“Un monde fou fou"
22.00 Les Protecteurs
22.30 Les nouvelles TVA
23.00 Dernière édition
23.10 En fin de soirée:

“Mission diabolique”

CBJET
MERCREDI, LE 8 JUIN 1977

10.00 The Friendly Giant
10.15 Mon Ami
10.30 Mr. Dressup

11.00 Sesame Street
12.00 The Bob McLean Show
12.55 CBC News
13.00 In Touch
14.00 All in the Family (Repeat)
14.30 The Edge of Night
15.00 Take 30
15.30 Celebrity Cooks
16.00 It's your Choice
16.30 Zoom the White Dolphin
17.00 Salty
17.30 Room 222
18.00 The City at Six
19.00 Get Smart
19.30 Major League Baseball
22.30 Worlds Together
23.00 The National

20.30 M.A.S.H. 23.22 The City Tonight
21.00 Fawlty Towers 23.40 Mary Hartman, Mary
21.30 Jubilee Celebrations Hartman

and Commonwealth Ad- 00.09 Cine Six
dress

23.00 The National
23.22 The City Tonight
23.40 Mary Hartman, Mary

Hartman

00.09 Cine Six .

SUR LE (ABLE
TECS-TV RADIO QUEBEC
CANAL 13 CANAL 8

MARDI, LE 7 JUIN 1977
13.00 À la mesure de la terre -

Fleurs de serre
13.30 Télé-ressources - Répond

aux questions posées au
téléphone

14.30 Yao - Les hommes du ton-
nerre

15.00 Livraison spéciale - ‘’Mo-

saïque': “Il y a longtemps
queje chante”

18.30 Le drame de ia survie -
Pont aérien

19.00 Rêver en couleurs - Entre
le ciel et l'espace

20.00 Le sommet économique-
Ouverture du sommet éco-
nomique de la P.Q.

21.30 Bien dans sa peau - Les

valeurs (2ieme partie)
22.00 L'expérience aidant - Per-

sonnes âgées de la rési-
dence ‘’Le Carillon”

CJBR TV
CANAL 3

MARDI, 7 JUIN 1977 MERCREDI 8 JUIN 1977

7.00 Anniversaire royal 10.00 You-Hou
10.00 You-Hou 10 15 Virginie
10.15 Minute Moumoute 10.30 Information sante
10.30 Conseil-express 10 45 Film
11.00 Les trouvailles de 11 00 Les trouvailles de

Clémence Clemence
11,30 Francis aux paradis perdus 11 30 Les mariés du bout du
12.00 Méli-Mélo monde
12.30 Les Coqueluches 12.00 Méli-Mélo

12 30 Les Coqueluches

13.30 Telejournal

13.35 Femmes d'aujourd'hui
14 30 Le temps de vivre

16.00 Bobino
16 30 Le grenier
17.00 Cinéastes de la faune

17 30 L'heure de pointe
18 00 Ce soir

18 30 Information regionale,

locale et sportive

18.45 Passe-temps
1900 Vedette en direct

1930 Baseball

Atlanta vs Montreal”

22.00 Jazz de Montreux
22.30 Telejournal

23 00 Reflets d'un pays

22.30 Téléjournal 00.00 Cinema.

23.00 Hawali 5-0 Rivalites

00.00 Brigage spéciale

WEzF Tv
CANAL 7

MERCREDI, 8 JUIN 1977
9.00 Good Day
10.00 PTL Tele Thon
12.00 Second Chance
12.30 Ryan's Hope
13.00 All my Chlidren
14.00 $20,000 Pyramid
14.30 One Life to Live
15.15 General Hospital
16.00 The Edge of Night
16.30 ABC Afterschool Special
17.30 Merv Griffin Show
18.00 News
18.30 Green Acres
19.00 Star Trek
20.00 The best of Donny

22.00 Charlie's Angels
23.00 Mary Hartman, Mary

 

Loi 9

Une loi qui ne

répond pas aux

besoins des

handicapés
QUEBEC (PC) — Le projet de loi 9 assurant

l'exercice des droits des personnes handicapées
s'apparente trop à la loi 55 présentement en vigueur
et ne répond pas davantage aux attentes de l'Agsocia-
tion du Québec pour les déficients mentaux.

Telle a été la première réaction du directeur gé-
néral de cet organisme, M. Jacques Pelletier, qui a
rencontré hier la presse pour exprimer le sentiment

des handicapés après le dépôt du projet de loi 9,
vendredi dernier, à l'Assemblée nationale par le mi-
nistre des Affaires sociales, Denis Lazure.

M. Pelletier a déploré que le ministère n'ait pas
consulté l'association pour connaître les réels be-

soins des handicapés mais il espère qu'il ne sera pas
trop tard, lors de l'étude en commission, pour appor-

ter des améliorations au projet de loi.

L'association soumettra alors un mémoire ou

elle fera part de ses revendications.

L'association aurait aimé que la Charte des droits
et des libertés de la personne inclut la catégorie des
personnes handicapées au mêmetitre quela religion,
la langue,le race au chapitre de la non-discrimination
envers les citoyens.

En ce qui regarde le projet d’un Office de la per-
sonne handicapée, prévu dansle projet de loi no 9, M.
Pelietier dit qu'on lui attribue trop de pouvoirs et trop
de tâches pour qu'il mène à bien ses objectifs.

Dansl'ensemble,le projet de loi ne comporte rien

de tellement réjouissant pour les porte-parole des
handicapés, sauf quelques éléments positifs l'acces-
sibilité aux modes de transport en commun, à l'ins-
truction publique, qui constituent un pas en avant
vers l'intégration sociale des handicapés.

Les intentions des législateurs sont assurément
louables, a expliqué M. Pelletier, mais les moyens
pour arriver à faire des handicapés des citoyens à part
entière ‘laissent à désirer parce qu'on veut alier trop
vite’ et sans trop de consultation avec les principaux

intéressés.

En outre,le projet de loi semble s'adresser davan-

tage aux handicapés physiques qu'aux déficients
mentauxet favoriser plus l'intégration au travail qu'à
la société elle-même, selon M. Pelletier, qui compte
beaucoupsur un rajustement du projet de loi pendant
l'étude en commission parlementaire pour l'appré-
cier davantage.

Le président de l'association ne croit pas égale-

ment quele fait de forcer des entreprises à embau-
cher des handicapés jusqu'à trois pour cent de leur
personnelsoit de nature à favoriser ces personnes. Il
aurait préféré des mesures incitatives, comme des
compensations fiscales pour les entreprises qui en-
gageraient des handicapés.   Pr

 

FILMS À LA TELEVISION
Les cotes vont de (1), chef-d'oeuvre, à (7), minable. À

signifie pour adolescents, et E, pour enfants.

JONQUIERE — CKRS-TV

 
 

 

 

MARDI: 14h30

LE CHATEAU DE LA DERNIERE CHANCE(6) — Fr.
1946. Comédie de J.-P. Paulin avec Nathalie Nattier, Ro-

bert Dhéry et Jean Marchat. — A l’aide d’un sérum, un

médecin transformele caractère de ses patientes. — Idée
originale. Ensemble incohérent. Interprétation inégale.

MARDI: 18h20

BLAGUE DANS LE COIN (5) — Fr. 1963. Comédie
policière de M. Labro avec Fernandel, Pierrette Pradier et
Jacques Monod. — À Las Vegas, un comédien est mêlé
aux luttes de deux propriétaires de cabaret. — Parodie
assez amusante. Mise en scène moyenne. Gags bien ame-
nés. Fernandel égal à lui-même.

RIMOUSKI

MARDI: 19h00

LE SECRET DU CHATEAU DE LORD BOYNE (5) —
G.-B. 1968. Drame d'espionnage de R. Butler avec Kurt
Russell, Glen Corbett et Alfred Burke. — Un jeune Ameéri-
cain étudiant en Irlande est mêlé à une affaire d'espion-
nage. — Aventures quelque peu naïves conçues pour les
jeunes. Bonneutilisation des paysagesirlandais. Rythme

assez alerte. Interprétation dans :e ton voulu. — E.

MARDI: 00h05

Ni LA MER NI LE SABLE (5) — G.-B. 1972. Drame
fantastique de F. Burniey avec Susan Hampshire, Michael
Petrovitch et Frank Finlay — L'amant d'une jeune femme
mariée semble survivre mystérieusement a une crise car-
diaque. — Réalisation conventionnelle. Scènes assez im-
pressionnantes. Photographie soignée. Bonne interpréta-
tion de S. Hampshire.

 

MERCREDI, 8 JUIN 1977, 20H30, REPRISE, JEUDI 15H00.
Lalssez-passer. "'Pour le Bangladesh’. - On tentera de dé-

  Hartman
23.30 The Roockies/Mystery of

the Week

montrer ce qu'est au juste ce pays né la suite d'une révolu-
tion faite par ceux qui ne voulaient plus être écrasés par le
Pakistan occidental

JEUDI, 9 JUIN 1977, 20H00. REPRISE, VENDREDI 14H30. Le
deuxième pas. - "Dossier apécisi sur les handicapés” -
Traite des différentes étapes que l'handicapé physique doit
franchir pour s'intégrer à la société dite ‘normale’.

Op
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“  

EN DEVOIR — Pour les deux cadets Dave Campbell, à
gauche, et Nick Sutton de Kitchener, Ontario, la parade de ses deux jumeaux durant quelques heures. Un devoir

annuelle de leur unité a pris hier unetournureinhabituelle qu’ils ont rempli avec grand sérieux et attention.

Au Québec

lorsque leur commandant leur a demandé de s'occuper

 
La nécessité de fournir

une information valable
QUEBEC (PC) — Le

ministre des Affaires cul-
turelles et des Commu-
nications, M. Louis
O'Neil, pense qu'il
conviendrait peut-être
d’implanter une agence
de presse au Québec
afin d'assurer une cueil-
lette et une diffusion de
l'information dans tous
les coins de la province.

S'adressant aux délé-
gués au 45ème congrès
annuel des Hebdos ré-
gionaux, à Québec, en
fin de semaine, le minis-
tre a insisté tout particu-
lièrement sur l'urgente
nécessité de fournir à
toute la population du
Québec les moyens ma-
tériels de se tenir au cou-
rant de l'actualité, de
s'informer et de se for-
mer intellectuellement

et socialement.

“Nous sous-utilisons
ce que nous avons en
main en terme de véhicu-
les d'information et de
possibilités. Nous som-
mes bien équipés, mais il
manque la rentabilité
sociale, qui va générer
automatiquementla ren-

tabilité économique’,
a-t-il affirmé.

M. O'Neil a souligné
que ies hebdomadaires
étaient les seuls à des-
servir une immense pro-
portion de la population
au Québec.

Quotidiens

Il s’est également dit
inquiet de la baisse si-
gnificative du niveau des
quotidiens.
A Montréal, où cette

baisse est la plus pro-
noncée, 37 pour cent
des adultes ne lisent au-
cun journal, alors qu'il y
a cing ans cette propor-
tion était de 26 pour
cent.

“Si, comme en bien
d'autres choses, cette
tendance se généralise
au Québec, il y aura lieu
de s'inquiéter: il faudra
en tout cas se demander
si les gens délaissent la
lecture pour s'informer
ailleurs ou bien s'ils ne
s'informent plus du
tout’, a-t-il précisé.

Faisant état des prin-

cipales constatations

 

 

CINEMA
 

 

ALMA

Théâtre Alma
Du 3 juin au 9 juin incl:
‘Doc Savage arrive’ -

“Quand les dinosaures
dominaient le monde”.

CHICOUTIMI

Impérial

Du 3 au 9 juin incl.: “De-
moiselles de service” -
‘Mes nuits avec Alice, Pè-
nélope, Arnold, Maude et
Richard".

Cartier
Du 3 au 9 juin incl.:
“Godzilla 1980" - ‘On
m'appelle Trinita’’.

Capitol
Du 3 au 9 juin incl.:Fin de
semaine infernale” - ‘‘Fris-
sons”.

BAGOTVILLE

Saguenay
Du 3 au 9 juin.: ‘La grande
casse” - “Bons baisers de
Hong Kong".

DOLBEAU

Météore
Du 2 au 8 juin incl.: ‘Les
fleurs du vice” - “Les fan-
taisies sexuelles d'un cou-
ple libre’.

ALMA

Canadien

Du 3 au 9 juin incl.: ‘“Tour-
ments de l'innocence”
“Pages galantes et scanda-
leuses”'.

Ciné-Parc Jeannois

Du 3 au 9 juin incl.: “Vol

au-dessus d'un nid de cou-
cou” - ‘Les poulets”.

CHICOUTIMI

CINEMAS PLACE
DU ROYAUME

Cinéma 1

Du 3 au 9 juin incl.: “Nuits
chaudes à Bangkok” - ‘La
fessée.

Cinéma 2

Du 3 au 9 juin incl.: ‘“L’'ap-
pât” - ‘Fureur d'un flic”.

Cinéma 3

Du 3au 9 juin inci.: ‘Un ma-
lin plaisir’ - “Une femmeà
sa fenêtre”.

MISTASSINI

Orphéon

Du 3 au 9 juin incl.: ‘La
grande casse” - ‘Bonsbai-
sers de Hong Kong".

d'une étudesur la presse
écrite au Québec que
son ministère a fait en-
treprendre, M. O'Neil a
déploré l'absence d'un
quotidien national qui

serait lu dans toutes les
régions et qui traiterait
de toutes les régions du
Québec.

Politique

Face à ces carences
dans la diffusion de l'in-
formation, le ministre
croit que l'Etat devra se
doter d'une politique à
long terme concernant

Conflit

la presse écrite pour as-
surer aux citoyens
l'exercice permanent de
leur droit à l'information.

Il a indiqué que l'Etat
devait assumer un rôle
de suppléance quand
l'entreprise privée ne
rencontre pas les grands
objectifs et s'est dé-
fendu de vouloir instau-
rer une forme de
contrôle de l'informa-
tion.

“On fait confiance à la
presse du Québec, et on
n'a pas en vue ni agence

Tass, ni journaux de
l'Etat’, a-t-il précisé.

Le PDG de SOQUEM
donne sa démission
QUEBEC (PC) — La

nouvelle politique d'ex-
ploration minière dansle
Nord-Ouest mise de
l'avant par le gouverne-
ment péquiste a entraîné
la démission de M. Côme
Carbonneau, pré-
sident-fondateur de la
Société québécoise
d'exploration minière
(SOQUEM).

M. Carbonneau a fait
parvenir sa démission au
premier ministre René
Lévesqueil y a trois se-
maines, mais ce dernier
aurait refusé de l'accep-
ter.

Il a toutefois été im-
possible, hier, d'obtenir
les commentaires du hu-
reau du premier ministre
à ce sujet.

M. Carbonneau a
quitté Québec en fin de
semaine pour un séjour
de deux semaines en
iran où il participe à la
mise sur pied d'une so-
ciété nationale d'explo-
ration minière.
Avant son départ, le

P.D.G. de Soquem a
confirmé la nouvelle de
sa démission à un jour-
maliste d'un quotidien
québécois mais il n'a pas
écarté la possibilité qu'il
puisse revenir sur sa dé-
cision,
A son retour del'Iran,

M. Carbonneau doit
avoir de nouvelles dis-
cussions avec le premier
ministre et le ministre
des Richesses naturel-
les, M. Yves Bérubé.

Désaccord

Le conflit qui sépare le
président de Soquem de
la nouvelle direction du

ministère des Richesses
naturelles tient au rôle
de mandataire du gou-
vernement que la nou-
velle administration veut
faire jouer à la société
d'Etat.

“Le programme du
Nord-Ouestest la goutte
qui a fait renverser le
vase”, a déclaré M. Car-
bonneau. “Je ne peux
accepter que le MRN
nous dédouble et se
serve de nous en même
temps. Non seulementil
y à double emploi, mais
antagonisme.”

M. Carbonneau sou-
tient que les amende-
ments a la Loi des mines
contenus dans le projet
de loi 27 auront pour ef-
fet de restreindre l'auto-
nomie de Soquem et
d'en faire un instrument
du ministère des Ri-
chesses naturelles.
Des quelque $8 mil-

lions que le Québec doit
investir cette année pour
relancer l'exploration et
l'industrie minière du
Nord-Ouest, $3 millions
doivent provenir de la
Société, minière Lou-
vem, première filiale de
Soquem.

Or, selon M. Carbon-
neau, cette société
n'ayant pas ses $3 mil-
lions depuis l’achat de la
mine et du concentra-
teur adjacent de la Mani-
tou Barvie Mines, c'est le
gouvernement qui devra
subventionner Louvem,
faisant du coupdela fi-
liale de Soquem son
principal mandataire
dans le programme de
relance.  
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CANADA EN BREF
Drame familial

OTTAWA (PC) — La petite Adrienne Paquette, Agée
de cinq ans, a été retrouvée pendue dans le sous-sol de la
maison familiale, dimanche.

Les autorités policières ont révélé que l’enfant avait
une jambe repliée vers le dos et attachée et qu'une corde
était passée autour de son cou.

Sa mère, Louise, âgée de 32 ans, a été accusée de
meurtre.

Mal de gorge

TORONTO (PC) — Sauf une assemblée à Welland, le

premier ministre ontarien William Davis a dû, lundi, annu-
ler toute activité politique.

Atteint d'une laryngite, il n'a pas pu enregistrer une
émission de télévision à Toronto et participer à une réu-
nion à Penetanguishene.

M. Davis, qui se plaint du mal de gorge, depuis quel-

ques jours, est traité à la cortisone.

Etranges compagnons de chambrée

LONDRES (PC) — Lors d’une manifestation assez

rare d’unité, John Diefenbaker et Pierre Trudeau ont par-
tagé les deux couchettes d’un même compartiment à
40,000 pieds au-dessus de l'Atlantique, au cours de leur
voyage à Londres, dans la nuit de dimancheà lundi.

“Je suppose quec'est une de ces fois où la politique
fait parfois d’étranges compagnons de chambrée”’, à dé-
claré avec humour M. Diefenbaker.

M. Trudeau a invité Dief à partager la seule cabine de
son avion militaire quand il a appris quel'ancien premier
ministre, âgé de 81 ans, aurait été obligé de rester assis
dans l'avion où il devait d’abord faire le voyage de Lon-
dres.

En effet, à l’origine, M. Diefenbaker devait prendre un
autre avion militaire en compagnie du gouverneur géné-
ral du Canada, M. Jules Léger, et du prédécesseur de
celui-ci, M. Roland Michener,toustrois invités parla reine
Elisabeth pour les fêtes données à l’occasion de son
jubilé.

Ainsi M. Trudeau et M. Diefenbaker ont dormi quel-
ques heures dans une cabine à l’avant de l'avion, où on
leur avait préparé de sommaires couchettes. M. Diefen-

baker a déclaré qu’il avait passé une bonne nuit.
M. Trudeau, outre les cérémonies du jubilé, partici- *

pera à la conférence du Commonwealth.

Jubilé d’argent d’Elisabeth Il

LONDRES(PC) — Le premier ministre Pierre Elliott

Trudeau est arrivé à Londres hier pour participer aux
célébrations du jubilé d'argent du règne dela reine Elisa-
beth H et assister a ia conférence des chefs de gouverne-
ment des pays du Commonwealth qui s'ouvrira mercredi.

Le gouverneur général Jules Léger et sa femme, ac-
compagnés de l'ancien gouverneur général Roland Mi-
chener et de sa femme, se sont également rendus à Lon-
dres dans un autre avion pour assister pendant cing jours

aux fêtes du jubilé.
M. Trudeau est accompagné parl’ancien premier mi-

nistre John Diefenbaker et une suite de 25 adjoints et
conseillers ainsi que par une quarantaine de journalistes.
C'est la deuxième fois en un mois que M. Trudeau se rend
à Londres pour prendre part äune réunioninternationale.

ll avait assisté le mois dernier à la conférence au
sommetde sept pays qui a discuté des tendances écono-
miques mondiales et des relations entre pays riches et
pays pauvres.

Ces questions figurent également en bonne place à
l’ordre du jour de la conférence du Commonwealth. M.
Trudeau aura notamment pour tâche de relancer les
échanges de vues au sujet de la réforme des relations
économiques entre riches et pauvres.

M. Trudeau fait maintenant figure d’aîné parmi ses

collègues du Commonwealth. Il est en effet depuis neuf
ans à la tête du gouvernement canadien.

SCFP et CTC

SASKATOON (PC) — Le mécontentement soulevé
par le gouvernement néo-démocrate de M. Allan Blakeney
pour sa coopération avec le programme anti-inflation
d'Ottawa a été l’un des principaux thèmes del’assemblée
de la section de Saskatchewan du Syndicat canadien de
la fonction publique (SCFP) qui a pris fin dimanche à
Saskatoon.

Les délégués représentant 13,000 syndiqués de la
province ont réaffirmé la position qu'ils avaient adoptée
l’année dernière de refuser de soutenir, financièrement
ou autrement, tout parti ayant déclaré son appui aux me-
sures de blocage des salaires.

L'assemblée a rejeté également la proposition du

CTC en vue d'une coopération entre le monde des affai-

res, les syndicats et le gouvernementaprèsla levée des

mesures anti-inflation.

Mme Grace Hartman, présidente nationale du SCFP,

a affirmé à cette occasion qu’une levée immédiate des

mesures économiquesfédérales ‘‘est la seule chose sen-

sée”.

Elle a ajouté qu’au Canada,le chômageest ‘“‘pire que
danstout autre pays industrialisé au monde”.

M. Al Robbins,de Regina, a été élu, dimanche, prési-
dent de la section provinciale du SCFP.

Chambre de commerce

CHARLOTTETOWN (PC) — Il incombe aux hommes

d'affaires eux-mèmes de régler les problèmes de l'éco-

nomie canadienne, a déclaré, lundi, le président de la

Chambre de commerce des provinces de l'Atlantique.

M. Graham Mercer, de Saint-John's, T.-N., a en effet
expliqué au cours de la réunion annuelle de la Chambre
de commerce, qui se tient pendanttrois jours à Charlotte-

town, que les milieux d'affaires ne peuventfaire commesi
la dépression économique mondiale et la concurrence
accrue sur les marchés internationaux n'existaient pas.

“Nous risquons de perdrele terrain que nous avonssi

péniblement gagné.…”, a-t-il souligné. ‘Le gouvernement

ne va pas nousaider à nous sortir de cette sale situation. ll

va falloir que nous nousen sortiohs nous-mêmes ou nous

allons dégringoler sur la pente financière.”

M. Mercer a également indiqué quela fonction prin-

cipale du mondedesaffaires était de créer des emplois.Si

les hommes d'affaires ne mettent pas à profit toutes les

occasions qui s'offrent à eux d'améliorer la situation de

l'emploi, ils n'assument pas leurs responsabilités vis-à-vis

de la collectivité.

M. J.-D. McNiven, nouveau vice-président exécutif du
Conseil économique des provinces del'Atlantique, a an-
noncé de son côté que, cette année, la Chambre concen-

trerait ses efforts sur les possibilités pour la région atlan-
tique de profiter du gaz de l'Arctique.

Le gaz naturel de l'est de l'Arctique peut amener la

création de nombreux emplois, a déclaré M. McNiven.Il

peut aussi garantir l’approvisionnement énergétique des

provinces de l'Atlantique.
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Le ministre des Postes lance des accusations
qui ne font que jeter de l'huile sur le feu
OTTAWA (PC) — Le

ministre des Poste, M.
Jean-Jacques Blais, a
jeté de I'huile sur le feu,
hier aux Communes,
lorsqu'il s'en est vive-
ment pris au Syndicat

 

Jean-Jacques Blais

canadien des postiers
qu'il a accusé d'utiliser
destactiques du 19e siè-
cle.
M. Blais a tenu à préci-

ser que la direction des
postes avait tenté de

 
 

(Ontario

majorité qu'il recherche.

libéraux 35.

ment.

avait-il dit.

gne en Ontario". 

Les libéraux

semblent avoir

le vent en poupe
TORONTO (PC) — Un “vent de changement”,

commedisait récemmentle cheflibéral Stuart Smith,
va peut-être souffler sur l'Ontario. Mais depuis près
de six semaines que dure la campagne électorale,

certains souhaiteraient qu'il souffle en silence.
Ceux qui se sont plaints du bruit provenant d'une

réunion libérale pendant le week-end auraient pu être
tentés de se rallier à la cause des conservateurssi le
premier ministre William Davis avait été dans les pa-
rages: une attaque de laryngite l'a obligé à écourter
radicalement la longueur de ses discours.

Quant au chef néo-démocrate Stephen Lewis,il
jouissait de toute sa voix pour exprimer sa confiance,
samedi soir, de voir les électeurs refuser à M. Davis la

A la dissolution de la législature, les conserva-
teurs avaient 52 sièges, les néo-démocrates 38 et les

Or, selon un sondage publié durant le week-end
par le Toronto Star, les conservateurs remporteraient
37 pourcent desvoix, les libéraux 33 pour centet le
NPD 30 pour cent, soit des chiffres pratiquement

identiques à ceuxqui avaient donnélieu à l'élection
d'un gouvernement minoritaire en septembre 1975.

Les trois chefs ont cependant exprimé des réser-
ves au sujet de ce sondage qui accorde une nette
progression de popularité aux libéraux par rapport

aux chiffres rendus publics deux semaines aupara-
vant par la même organisation.

M. Davis s'est montré le plus sceptique. Il a sug-

géré quele Star, pour qui les sondages ontété effec-
tués, se fasse rembourser aprèsles élections. Le pre-
mier ministre a ajouté que les sondages conserva-
teurs révèlent une avance de son parti, le NPD venant
en deuxième placeet les libéraux en troisième seule-

M. Smith, qui n'avait pas manqué de critiquer les

sondages précédents, a reconnu qu’il préférait les
sondages donnant l'avantage à son parti. M. Lewis a
déclaré de son côté queles chiffres les plus récents
démontrent que les tactiques électorales du Parti
progressiste-conservateur se retournent contre lui.

A Timmins, le leader néo-démocrate a déclaré,
‘d'autre part, que la campagne des conservateurs est
une insulte à l'intelligence des électeurs.

“J'en ai vraiment assez de la politique négative”.

Le point tournant de la campagne, a poursuivi M.

Lewis, a été atteint avec une série de messagestélévi-
sés payés par les conservateurs pour critiquer l’admi-
nistration de l'ancien gouvernement NPD de M. Dave
Barrett en Colombie-Britannique, messages “filmés
dans les rues de Vancouver pour mener une campa-

D

consulter le syndicat
afin de mettre fin au cli-
mat de lutte pourle pou-
voir, alors que les dépu-
tés de l'Opposition
conservatrice lui deman-
daient s'il allait donnèr
suite à une recomman-
dation des postiers vi-
sant la création d'une
Commission royale
d'enquête sur l’adminis-
tration aux postes.

Le ministre des Postes
a répliqué que les pos-
tiers avaient adopté une
position de confronta-
tion qui rendait la négo-
ciation et la coopération
difficiles.

Il a ajouté que le syn-
dicat tentait de démora-
liser la direction du bu-
reau de poste pour amé-
liorer son pouvoir de né-
gociation.
A sa sortie des

Communes, M. Blais a
avoué qu'il avait été un
peu agressif mais a dit
qu'il devait défendre son
ministère des attaques

lon lui, les conservateurs
qui ont fait allusion aux
mauvaises relations de
travail aux postes, ainsi
qu’au chaos qui y règne,
n'ont fait que ressortir
les vieux clichés. Inter-
rogé à savoir si ces dé-
clarations très dures à
l'endroit du syndicat
n'avaient pas été une er-
reur tactique, le ministre
a répondu: ‘J'espère
que ça ne fera pas trop
de tort.”

L'Opposition conser-
vatrice dirigée par le dé-
puté Walter Dinsdale a
demandé à M. Blais de
rendre publics les rap-
ports préparés pour son
ministère sur I'adminis-
tration aux postes.
De plus, il est revenu a

la charge et a réclamé la
création d'un comité des
Communes qui serait
chargé d'étudier l'admi-
nistration du ministère
de M. Blais et de formu-
ler des recommanda-
tions.

Poursa part, le député

 

 
 

Unité

nationale
CHARLOTTETOWN

(PC) — l1 n'y a pas qu'au
Québec que l'unité du
pays est en danger, a af-
firmé, hier, le président
de la Chambre de

commerce du Canada,
M.: Bernard Panet-
Raymond.

Prenant la parole au
cours de l'assemblée
annuelle de la Chambre
de commerce des pro-
vinces de l'Atlantique,
M. Panet-Raymond a

- déclaré que le Parti qué-
bécois constituait une
menace évidente à
l'Unité nationale.

des conservateurs. Se- conservateur, M. Lin-

Clark et Wagner

A la recherche d’
OTTAWA (PC) — C'est hier à Ottawa que MM. Joe

Clark et Claude Wagner se sont rencontrés pour discuter

des problèmes qui ont fait éruption chez les conserva-
teurs du Québec, suite aux résultats des élections partiel-
les du 24 mai dernier.

La division qui existe au sein du caucus québécois a
été étalée au grand jour, la semaine dernière, alors quele

député de Joliette, M. Roch LaSalle, en présence du pré-
sident de l’association du parti, M. Michael Meighen, a
vivementcritiquél'attitude du député de St-Hyacinthe au
cburs de la campagne électorale au Québec, le sommant
dé se soumettre à l'organisation du parti ou de démis-
sionner.

| M. LaSaile a accusé notamment M. Wagner d’avoir
fait preuve d'apathie au cours de la campagne en vue des
élections partielles et de s'être réjoui, de façon à peine
voilée, de la déconfiture des conservateurs le soir du 24
mai.

L'échange entre les deux hommesa atteint une rare

violence verbale, alors que M. LaSalle a affirmé que M.
Wagner ne méritait pas de retirer les bénéfices du fonds
age le parti a mis à sa disposition, tandis que le député de

StÉ-Hyacinthe déclarait qu’il n'avait pas de leçon de loyauté
à recevoir de personne, surtout de ceux qui étaient passés

maîtres dans l’art de la défection.
Mercredi dernier, le caucus conservateur a convenu

de reporter la discussion du problème à cette semaine, de
mapière.àattendre le retour du leader Joe Clark, en tour-
née en Colombie-Britannique. _

M: Clark tentera vraisemblablement d'en arriver a une

entente avec M. Wagnerafin d'éviter que la question ne

soit soumise au caucusdu parti, qui doit se réunir la veille

du scrutin provincial en Ontario.
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coin Alexander a invité
M. Blais à faire preuve
d'une plus grande lar-

gesse d'esprit à l'endroit
des syndiqués et de leur
permettre d'afficher des
bulletins d'information
syndicale sur les lieux de
travail. C'est un point
mineur qui est à l'origine
de l'impasse la plus ré-
cente dans les négocia-
tions, a-t-il dit.

M. Blais a répliqué que
le syndicat a le droit d'af-
ficher ses bulletins d’in-
formation mais ils doi-
vent d'abord être ap-
prouvés par un surveil-
lant du bureau de poste.

La question du droit
d'affichage des rensei-
gnements de nature
syndicale au bureau de
poste fait présentement
l'objet d'audiencesde la
Commission des rela-
tions de travail de la
fonction publique fédé-
rale, à Ottawa.

Le Syndicat canadien
des postiers qui repré-
sente quelque 28,000
membres, a commencé

hier à présenter les
preuves visant à démon-
trer que le ministère des
Postes s'ingère dans les
affaires internes du syn-
dicat.

Les porte-parole syn-
dicaux ont déjà fait sa-
voir, par ailleurs, qu'ils
retourneraient à la table
des négociations lor-
squ'ils auraient obtenu
le droit de communiquer
des renseignements à
leurs membres, sur les
lieux de travail.

Rejoint à son bureau,
hier à Ottawa, le prési-
dent du syndicat, M. Joe
Davidson a refusé de
commenter les déclara-
tions du ministre. Il a in-
diqué qu'il serait injuste
de le faire puisqu'il
n’avait pas encore lu les
déclarations de M. Blais.

Il s'est contenté de
dire qu'il ne comprenait
pas pourquoi, M. Blais
lançait de telles accusa-
tions aux syndiqués. M.
Davidson a dit qu’il igno-
rait à quel jeu, le ministre
se prêtait.

une compagnie
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